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Plus de deux
milliards de
personnes
souffrent de
troubles de la
vue
Un rapport publié mardi par l'Organisation mondiale
de la santé (OMS) révèle que plus de deux milliards
de personnes souffrent de troubles de la vue, le
manque d'exercice étant un facteur clé.

L'OMS se félicitant des récents succès obtenus dans l'élimi-
nation de maladies telles que le trachome dans huit pays, a
mis en exergue les preuves indiquant que les problèmes ocu-

laires sont de plus en plus liés aux choix de mode de vie, y compris
le temps passé devant un écran.  
Le Dr Alarcos Cieza de l'OMS a déclaré devant la presse à Genève
que les jeunes font partie des personnes à risque.
"L'un des facteurs susceptibles d'influencer l'augmentation du
nombre d'enfants atteints de myopie est que les enfants ne passent
pas assez de temps à l'extérieur".  
L'œil "ne se détend jamais" si vous restez à l'intérieur, a expliqué
le Dr Stuart Keel de l'OMS. "Lorsque vous êtes à l'intérieur, la len-

tille à l'intérieur de vos yeux est dans un état de flexion totale, mais
lorsque vous êtes à l'extérieur, elle est détendue."  
Lancé à la veille de la Journée mondiale de la vue, célébrée le 10
octobre, ce rapport constate que le vieillissement des populations,
l'évolution des modes de vie et les problèmes d'accès aux soins ocu-
laires, en particulier dans les pays à revenu faible ou intermédiaire,
comptent parmi les principaux facteurs responsables de l'augmen-
tation du nombre des personnes atteintes de troubles visuels.  
Le rapport de l'OMS indique également que des soins oculaires de
haute qualité devraient être accessibles à tous, quels que soient leur
revenu et leur localisation.

Le massacre du 17
octobre 1961 à
Paris : « ici on noie
les Algériens ! »

Ce jour-là, des dizaines d’Algériens ont été noyés dans la Seine ou massacrés par
la police française à Paris. C’est un devoir de justice de ne pas l’oublier.

Le 17 octobre 1961 alors que la guerre d’Al-
gérie touche à sa fin, le FLN appelle à une
manifestation pacifique dans les rues de

Paris pour dénoncer le couvre-feu raciste imposé
quelques jours plus tôt aux Algériens et par ex-
tension à tous les Maghrébins (obligation d’être
sans cesse isolé, et interdiction aux travailleurs
algériens de sortir de 20h30 à 5h30, les cafés
tenus par des musulmans doivent fermer à
19h...). Cette manifestation rassemble environ
30.000 personnes.
Début de la manifestation pacifique le

17 octobre 1961 à Paris
Le préfet de police de Paris, Maurice Papon, qui
a reçu carte blanche des plus hautes autorités,
dont de Gaulle, lance, avec 7.000 policiers, une
répression sanglante. Il y aura 11.730 arresta-
tions, et peut-être beaucoup plus de 200 morts,
noyés ou exécutés, parmi les Algériens.
Ce crime au coeur de l’État français n’a toujours

pas été reconnu officiellement alors même que
les partisans de la Nostalgérie prônent la promo-
tion de l’oeuvre positive française durant la colo-
nisation dans les programmes scolaires !!! 
Le 27 octobre 1961, Claude Bourdet, alors
conseiller municipal de Paris et aussi journaliste
à "France-Observateur", avait interpellé le pré-
fet de police, Maurice Papon.

« J’en viens d’abord aux faits. Il n’est guère
besoin de s’étendre. Parlerai-je de ces Algé-
riens couchés sur le trottoir, baignant dans le
sang, morts ou mourants, auxquels la Police in-
terdisait qu’on porte secours ? Parlerai-je de
cette femme enceinte, près de la place de la Ré-
publique, qu’un policier frappait sur le ventre
? Parlerai-je de ces cars que l’on vidait devant
un commissariat du quartier Latin, en forçant
les Algériens qui en sortaient à défiler sous une
véritable haie d’honneur, sous des matraques
qui s’abattaient sur eux à mesure qu’ils sor-
taient ? J’ai des témoignages de Français et des
témoignages de journalistes étrangers. Parle-
rai-je de cet Algérien interpellé dans le métro
et qui portait un enfant dans ses bras ? Comme
il ne levait pas les bras assez vite……..

Claude Bourdet

Claude Bourdet, secrétaire général de la Nouvelle Gauche

Une coopération 
gagnante-gagnante avec BIOPHARM

De son coté, Bencheikh Toraya, du Site Manager
d’Oued Smar de ‘’BIOPHARM’’ a estimé que le
succès de l’accord de production avec ‘’Boehringer

Ingelheim’’ est le résultat de collaborations « positives »
entre les secteurs privé et public, qui « encouragent » la pro-
duction locale de médicaments. « En travaillant ensemble,
non seulement nous réduisons le profil de risque en facili-
tant l’accès à une innovation thérapeutique clé pour lutter
contre l’hypertension artérielle, mais nous renforçons éga-
lement le profil de l’Algérie en tant que plaque tournante
de la production pour le secteur pharmaceutique dans la
région », a-t-elle affirmé, imitée par Bachir Batel, Directeur
Général et Responsable de ‘’Human Pharma’’, ‘’Boehrin-
gerIngelheim’’, Afrique du Nord et de l’Ouest.



Lutte antiterroriste.. Reddition d'un terroriste aux autorités militaires à Tamanrasset
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Dix (10) éléments de sou-
tien aux groupes terro-
ristes ont été arrêtés

avant-hier par des détachements
de l'Armée nationale populaire
(ANP) à Khenchela, a annoncé
hier le ministère de la Défense
nationale (MDN) dans un com-
muniqué.
« Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et grâce à l’exploita-
tion de renseignements, un
détachement combiné de l’Ar-
mée Nationale Populaire a ar-
rêté, le 08 octobre 2019, dix (10)
éléments de soutien aux groupes
terroristes à Khenchela/5eRM »,
a précisé la même source. Dans
le cadre de la lutte contre la
contrebande et la criminalité or-
ganisée, et dans la dynamique
des opérations visant à endiguer
la propagation du fléau des
drogues dans notre pays, un dé-
tachement de l’ANP et des élé-
ments de la Gendarmerie
Nationale ont saisi, à El-
Bayadh/2eRM, une grande
quantité de kif traité s’élevant à
(378) kilogrammes, tandis qu’un
autre détachement a appré-
hendé, en coordination avec les
services de la Sûreté Nationale,
un (01) narcotrafiquant en pos-
session de (35) kilogrammes de la
même substance à Alger/1eRM.
Dans le même contexte, des
Garde-côtes ont saisi à Béni-
Saf/2eRM, (29,9) kilogrammes
de kif traité, alors qu’un déta-
chement de l’ANP a intercepté, à
Tamanrasset/6eRM, deux (02)
individus et saisi un (01) groupe
électrogène, un (01) marteau pi-
queur et un (01) détecteur de mé-
taux, précise la même source.
Par ailleurs, des Garde-côtes ont
déjoué, à El-Ghazaouet/2eRM,
une tentative d’émigration clan-
destine de (05) personnes à bord
d’une embarcation de construc-
tion artisanale, tandis que (13) immigrants clandestins de diffé- rentes nationalités ont été arrêtés à In Amenas/4eRM. k.a

Saisie de 378 kg  de kif traité à El-Bayadh
Dix éléments de soutien aux groupes terroristes arrêtés à Khenchela

Dans le cadre de la lutte
antiterroriste et grâce
aux efforts des Forces de

l'Armée Nationale Populaire,
un terroriste s'est rendu, ce
matin du 07 octobre 2019, aux
autorités militaires à Tamanras-
set en 6e Région Militaire. Il
s'agit du dénommé «Al-Arbi
Ladmi Sid Ahmed», qui avait
rallié les groupes terroristes en
2008. Ledit terroriste était en
possession d'un (01) pistolet mi-
trailleur de type Kalachnikov et
de trois (03) chargeurs garnis de
munitions.

Dans le même contexte, un dé-
tachement de l'ANP a découvert
et détruit, lors d'une opération
de fouille et de ratissage menée
dans la zone de Koudiet El-He-
balat, commune de Oued Ze-
hour, wilaya de Skikda/5e RM,
une (01) casemate pour terro-
ristes contenant deux (02)
bombes de confection artisanale
et divers objets, tandis que d'au-
tres détachements de l'ANP ont
arrêté deux (02) éléments de
soutien aux groupes terroristes
à Tissemsilt/2e RM et Khen-
chela/5e RM.

Dans le cadre de la lutte contre
la contrebande et la criminalité
organisée, des détachements de
l'ANP ont arrêté, à Tamanrasset

et Bordj Badji Mokhtar/6e RM,
(25) individus et saisi (19)
groupes électrogènes, (14) mar-
teaux piqueurs, (02) détecteurs
de métaux, ainsi que (14) sacs de

mélange de pierres et d'or brut
et un véhicule tout-terrain.

Par ailleurs, des Garde-côtes
ont mis en échec des tentatives
d'émigration clandestine de (79)

personnes, qui étaient à bord
d'embarcations de construction
artisanale à Chlef/1e RM, Oran
et Mostaganem/2eRM, tandis
que (21) immigrants clandestins

de différentes nationalités ont
été interceptés à In Amenas,
Tiaret et Ghardaïa.



BOUIRA
02 INCENDIES ONT ENDOMMAGE DU 
MATERIEL ET 1400 BOTTES DE FOINS 

REDIUTES EN CENDRE

BOUIRA
LES CITOYENS DE LA COMMUNE DE AIT LAAZIZ

FERMENT LE BUREAU DES ELECTIONS
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BOUIRA
LA PRISON A PERPETUITE POUR AVOIR OTE LA VIE A UNE JEUNE FEMME

L’accusé A.S âgé de 48
ans a été condamné
hier, par la cour crimi-

nelle de Bouira, à une peine
d’emprisonnement à perpétuité,
tandis que le représentant du mi-
nistère public a requis la peine
suprême que requiert la loi à son
encontre. Le chef d’inculpation
retenu contre le mis en cause, est
l’homicide volontaire qu’il a
commis sur une jeune femme.
Selon l’arrêt de renvoi, les faits
de cette affaire remontent au
mois d’août de l’année 2017,
lorsque la protection civile de la
commune d’Aomar qui se situe à
une vingtaine de kilomètres au
nord-ouest de Bouira, avait été
informée par téléphone de la
présence d’un corps inerte d’une
jeune femme au niveau d’un en-
trepôt d’une usine. La protection
civile une fois sur les lieux et en
constatant la présence d’une
jeune femme sans vie, alerta les
services de la gendarmerie terri-
torialement compétents qui ont
diligenté une enquête. L’accusé
A.S ne tardera pas à être arrêté,
étant donné qu’il était le premier
suspect, parce qu’il travaillait
comme gardien de cet entrepôt.
Ce dernier, marié et père de 3 en-
fants, entretenait en même temps
une relation illégitime avec la
victime, une jeune femme N.B
âgée de 22 ans qu’il fréquentait
pendant 2 longues années. Mais,
la nuit du 4 aoùt 2017, il invita la

victime qui le rejoignit dans l’en-
trepôt, afin de passer la nuit en-
semble,  car ils avaient
l’habitude de le faire. Durant la
soirée, le couple consomma de
l’alcool, les esprits commen-
çaient à s’échauffer et chacun ac-
cusait l’autre d’infidélité et de
trahison. L’embrouille tourne
mal à tel point que son compa-
gnon commença à brutaliser sa
compagne, en lui assénant ainsi

7 coups de poings successifs à la
tête,et en l’étranglant pour un
moment. Elle perdit ainsi
connaissance et ne se relèvera
plus jamais. Car, les coups
qu’elle avait reçus lui provoquè-
rent un grave traumatisme et
une hémorragie cérébrale, selon
l’expertise médicale pratiquée
par un médecin légiste. L’accusé
devant la barre hier, en avouant
lui avoir asséné 7 coups de

poings  et l’avoir étranglé d’une
seule main, pendant quelques
fractions de secondes, pendant
qu’elle se débattait et tentait de
se défendre, il a par contre, nié
avoir l’intention de la tuer. En
avançant comme arguments, la
relation intime qu’il avait avec la
jeune femme, et l’ambition de
l’avoir comme deuxième épouse.
La défense de l’accusé a axé sa
plaidoirie sur les circonstances

atténuantes sollicitées dans ce
genre d’affaire et l’usage du délit
de coups et blessures volontaires
ayant entrainé la mort sans voir
l’intention de la donner, au lieu
du délit de l’homicide volontaire.
Ainsi, les avocats du coupable
n’ont pas réussi à réduire la
peine de l’accusé, car, il s’en sor-
tira avec une peine d’emprison-
nement à vie, après délibération.

TAIB HOCINE

Un incendie s’est déclaré hier,
dans une ferme agricole,
dans la commune d’Oued El

Berdi, qui se situe à une vingtaine de
kilomètres au sud-est de Bouira.
L’incendie a pris dans un entrepôt
où étaient stocké les semences, four-
rages et du matériel agricole. Le feu
a détruit 1400 bottes de foins qui
servaient d’aliments pour le bétail.
Les éléments de la protection civile
sont intervenus pour maitriser le feu
et l’éteindre complétement. Nous
ignorons l’origine de l’incendie. Par
ailleurs, un autre incendie a été si-
gnalé également dans un restaurant
se trouvant dans le centre-ville de

Bouira, occasionnant  ainsi des dé-
gâts matériels à ce commerce. La
cause de l’incendie serait un court-
circuit, nous-a-t-on fait connaitre.

TAIB HOCINE

Les citoyens de la commune d’Ath
Laâziz qui se situe à une dizaine de
kilomètres au nord de Bouira, se

sont rendus hier, au siège de leur mairie
pour fermer le bureau des élections. A leur
arrivée, le maire était dans son bureau,
avant d’être sommé par les citoyens de
quitter son bureau. Ce à quoi il a accédé à
leur demande sans manifester aucun signe
d’opposition, vu le nombre important de
villageois sans doute. Ainsi, il a quitté le
siège de l’APC. Par la suite, les contesta-
taires se sont dirigés vers le bureau des
élections pour le sceller avec des planches
en bois qu’ils ont cloués de part et d’autre.
En somme, c’est pour signifier leur refus
des élections que les habitants d’Ath Laâziz
ont accompli cet acte

TAIB HOCINE

Deux voitures se sont téles-
copées hier, en fin
d’après-midi sur la RN 8,

dans la commune de Dirah qui se

situe à l’extrême sud de la wilaya
de Bouira. L’impact du choc a
provoqué des blessures à 5 per-
sonnes dont certains se trouvent

dans un état critique. Ces der-
nières furent secourues par les
éléments de la protection civile
qui les ont évacuées aux urgences

du centre hospitalier des frères
Yahiaoui de Sour El Ghozlane.
Les éléments des services de la
sécurité routière de la gendarme-

rie ont ouvert une enquête pour
déterminer la cause de cet acci-
dent.

TAB HOCINE

BOUIRA
ACCIDENT DE LA ROUTE : 5 BLESSES DANS UNE COLLISION

Le bureau de poste du vil-
lage Merkella rattaché ad-
ministrativement à la

commune de Taghzout situé à
quelques  15 kilomètres au car-
dinal est du chef-lieu de la wilaya
de Bouira a fait l’objet d’une at-
taque à main armée par des in-
connus. Le hold-up a eu lieu
dans l’après-midi d’hier mardi,
des individus qui étaient armés
de fusils de chasse et encagoulés
selon nos sources, se sont intro-

duits dans le bureau de poste du
village Merkella et ont agressé
l’employé du bureau avant de
voler une somme d’argent et de
prendre la poudre d’escampette
sans connaitre toute fois la
somme exacte dérobée et le nom-
bre de personnes impliquées, par
ailleurs, une enquête a été ou-
verte par les éléments de la gen-
darmerie aussi tôt sur les lieux
du braquage.  

TAIB HOCINE

BOUIRA
LE BUREAU DE POSTE DE MERKELLA ATTAQUE A MAIN ARMEE



Le vice-président de l’instance :
L’Autorité nationale indépendante des

élections, "début d’une Algérie nouvelle"
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Pour "son rôle exceptionnel"
L'ambassadeur de l'Algérie en Egypte décoré de la Médaille de "L'Etoile d'El Qods"

Le président palestinien,
Mahmoud Abbas, a dé-
cerné la Médaille de

"L'Etoile d'El-Qods" à l'ambas-
sadeur de l'Algérie en Egypte,
Nadir Larbaoui pour "son rôle
exceptionnel" dans le renforce-
ment des relations algéro-pales-
tiniennes et ses efforts pour le
soutien au peuple palestinien et
à sa cause juste. Au nom du pré-
sident de l'Etat de Palestine,
Mahmoud Abbas, le Premier mi-
nistre palestinien, Mohamed
Achtia a décoré, avant-hier au
siège de sa résidence au Caire,

l'ambassadeur de l'Algérie en
Egypte, Nadir Larbaoui, de la
Médaille de "L'Etoile d'El
Qods", en présence de nombre
de personnalités politiques pales-
tiniennes, en l'occurrence les mi-
nistres des Affaires étrangères,
Riyad Al-Maliki, des Finances,
Chokri Bechara et de l'Econo-
mie Khaled Al-Assili, a indiqué
l'Ambassade d'Algérie dans un
communiqué .Etaient présents
également à cette cérémonie, le
porte-parole du Gouvernement
palestinien, Ibrahim Melhem,
l'ambassadeur de l'Etat de Pa-

lestine au Caire et son délégué
permanent auprès de la Ligue
arabe, Diab Al-louh.  Le décer-
nement de la Médaille de
"L'Etoile d'El Qods" au diplo-
mate Larbaoui est "une recon-
naissance de son rôle
exceptionnel dans le renforce-
ment des relations entre la Pales-
tine et l'Algérie et un hommage
à ses efforts en faveur du peuple
palestinien et pour le triomphe
de sa cause juste", précise le
texte du décret. Intervenant à
cette occasion, "le diplomate al-
gérien a transmis les salutations

et l'expression de considération
du Premier ministre algérien,
Noureddine Bedoui à son homo-
logue palestinien". Adressant
"ses vifs remerciements et son
immense reconnaissance" au
président palestinien pour cette
distinction, M. Larbaoui déclaré
que "L'Etoile d'El-Qods était
pour lui "la distinction la plus
chère à son cœur au vu de sa
symbolique par rapport à la ville
Sainte, capitale de la Palestine".
Après avoir affirmé que pour lui
ce qu'il a accompli "est un de-
voir pour tout citoyen algérien",

M. Larbaoui a estimé que cette
distinction revenait "en fait à
l'Algérie, peuple et gouverne-
ment, pour ses positions
constantes et son soutien infailli-
ble au peuple palestinien frère
dans sa lutte pour sa liberté et
son indépendance". En conclu-
sion, M. Larbaoui a réitéré "le
soutien de l'Algérie au peuple
palestinien jusqu'à la réalisation
de ses objectifs nationaux, à tra-
vers l'instauration d'un Etat in-
dépendant avec El-Qods pour
capitale".

s.i

Les agences de presse res-
tent un "acteur incon-
tournable" dans le

marché international de l’infor-
mation mais doivent s'adapter
aux contraintes technologiques
et économiques en investissant
notamment dans l'audiovisuel,
ont estimé avant-hier à Alger des
spécialistes des médias. Interve-
nant à la 28ème assemblée géné-
rale de l'Alliance des agences de
presse des pays de la Méditerra-

née (AMAN), le professeur à
l'Ecole supérieur de journalisme
et des sciences de l'information
d'Alger (ESJSI), Cherif Dris a
indiqué, dans son intervention,
portant sur "les agences de
presse, média global et enjeux in-
ternationaux des médias", que
les agences de presse restent un
"acteur incontournable" dans le
marché international de l’infor-
mation. Cependant, a-t-il ajouté,
les contraintes technologiques et

économiques les obligent à re-
voir leur mode fonctionnement
et opter pour un modèle écono-
mique plus adapté à la réalité du
marché. Les agences nationales,
a-t-il expliqué, doivent investir
davantage dans l’audiovisuel
pour ainsi compléter le travail
des chaines TV et des radios et
non se substituer à elles. Pour sa
part, le directeur de la coopéra-
tion et de la formation à l'Agence
tunisienne d'information TAP,

Chawki Allaoui, a indiqué, dans
sa présentation intitulée "les
usages de la vidéo dans une
agence de presse, approches mé-
diterranéennes comparées",
qu'il était nécessaire d'investir
dans la vidéo qui réalise du pro-
fit, en donnant la part du lion à
la formation, notamment à l'ère
du téléphone mobile, plutôt que
les équipements lourds.     L'en-
seignante à l'ESJSI, Mme Fella
Bourennane, a indiqué quant à

elle, dans sa communication por-
tant sur "les agences de presse et
réseaux sociaux, entre concur-
rence et symbiose", qu'il fallait
s'intéresser à son public, majori-
tairement jeune, ajoutant que ce
multi support (qui inclut la
vidéo) doit être "très bien ali-
menté, organisé, cohérent et
fondé sur une stratégie et une
philosophie".      

b.m   

SNAPAP appelle à la révision de 
la loi sur la retraite

Le Syndicat national autonome
des personnels de l'administra-
tion publique (SNAPAP) a ap-

pelé à "la révision" de loi sur la
retraite et le retour au système de re-
traite après 32 ans de service, avec "le
dégel" du recrutement dans le secteur
de la fonction publique, a indiqué,
avant-hier, un communiqué du syndi-
cat. Dans un communiqué sanction-
nant la réunion de son Secrétariat
général, "le Snapap a plaidé pour une
révision de la loi sur la retraite qui ne
sert pas la politique de l'emploi en Al-
gérie et ne permet pas d'absorber le
chômage", vu le maintien de tout em-
ployé à son poste après 60 ans alors
que des millions de jeunes souffrent
du chômage, appelant "au retour au
droit de l'employé à bénéficier de sa
retraite après 32 ans de service effec-
tif".  En ce qui concerne le finance-
ment de la Caisse nationale des
retraites (CNR), le syndicat a indiqué
avoir formulé plusieurs propositions
dont "la consécration de 0.5% au pro-
fit de la Caisse nationale de péréqua-
tion des œuvres sociales (FNPOS) et
de leur transfert vers la CNR". Le
syndicat, poursuit la même source, a
rappelé également sa demande
concernant l'augmentation de l'alloca-
tion familiale à 1500 Da au minimum
et la prime de la femme au foyer à
3000 Da, avec "la révision" de la grille

de remboursements de la sécurité so-
ciale relatifs aux soins, aux analyses
médicales et aux radios. Affirmant
suivre avec préoccupation la dégrada-
tion du pouvoir d'achat du fonction-
naire, le Snapap a appelé le
gouvernement à augmenter le point
indiciaire de 45 da à 80 da au mini-
mum et le salaire minimum garanti
(SNMG) de 18.000 da à 35.000 da,
avec la prise en compte de l'impôt sur
le revenu selon le nouveau SNMG au
lieu de l'ancien estimé à 15.000 da,
tout en actualisant la prime de zone
pour tous les travailleurs au Sud
"sans exclusion ou préférences" entre
les secteurs, appelant "au dégel" de
l'emploi dans le secteur de la fonction
publique. 

Les prérogatives et principes de l’Au-
torité nationale indépendante des
élections représente "le début pour

une Algérie nouvelle garantissant une
transformation profonde dans l’action po-
litique", a considéré à Annaba le vice-pré-
sident de cette instance, Abdelhafidh
Milat. Présidant l’installation de la déléga-
tion de wilaya de l’Autorité nationale in-
dépendante des élections présidée par
Mourad Bouakaïdia (médecin), Milat a
souligné que "l’installation de cette ins-
tance est venue répondre à la revendica-
tion par les algériens d’élections
transparentes et propres assurant que
cette autorité est déterminée à assumer ses
prérogatives pour le succès du prochain
rendez-vous électoral et à veiller au respect
de la volonté du peuple". Pour assurer l’in-
tégrité du travail de l’autorité nationale in-
dépendante des élections le long de toutes

les phases du processus électoral, les
hommes et femmes au niveau des déléga-
tions locales doivent se mobiliser et être à
la hauteur de la responsabilité qui leur in-
combe, a soutenu le même responsable qui
a affirmé que la porte demeure ouverte
aux citoyens pour s’impliquer dans le tra-
vail de cette instance. La délégation de wi-
laya de l’autorité nationale indépendante
des élections qui est composée de 8 mem-
bres entamera dès la prestation du ser-
ment son travail par l’installation à son
tour des délégations communales compo-
sées chacune de 3 membres. Annaba
compte 12 communes. La cérémonie d’ins-
tallation s’est déroulée au siège de la direc-
tion des services agricoles en présence du
procureur général et président de la cour
de justice d’Annaba et des représentants
du mouvement associatif et de la société ci-
vile.

L'Algérie a enregistré
59 infractions de
change concernant

des personnes physiques (voya-
geurs) sur son territoire durant
les sept premiers mois de 2019,
estimées à près de 122,299 mil-
lions de DA (près de 1,027 mil-
lion d'euros), selon  la Direction
générale des Douanes (DGD).
Ces infractions, ayant concerné
62 voyageurs de nationalités
notamment algérienne, fran-
çaise, chinoise, turque, ita-

lienne, saoudiennes et autres, se
sont soldées par des amendes
atteignant près de 297,41 mil-
lions de dinars, a précisé la
même source. Par nature de
monnaies, les montants de sai-
sies ont porté notamment sur
22,209  millions de dinars algé-
riens, 114,800 dinars tunisiens,
1,380 million d'euros, 237,694
dollars américains, 190 francs
suisses, 595 dinars libyens,
26,000 faux billets en dollar
américain et enfin 700,000 bo-

livars (monnaie du Venezuela).
Pour les natures d'infractions
enregistrées, il s'agit essentiel-
lement, selon les Douane  de
"fausse déclaration, inobserva-
tion de l'obligation de déclara-
tion, inobservation des
procédures prescrites ou des
formalités exigées, ainsi que de
défaut d'autorisation requise
ou le non-respect des condi-
tions dont elles sont assorties".
En 2018, les services des
Douanes ont enregistré 69 in-

fractions de changes des per-
sonnes physiques, pour une va-
leur globale de plus de 690,139
millions de DA (environ 5,985
millions d'euros). Ces infra-
ctions se sont soldées par des
pénalités encourues d'un mon-
tant de 1,370 milliard de DA.
Les montants saisis par nature
de monnaies ont concerné
19,126 millions dinars algé-
riens, 207,765 dinars tunisiens,
4,586 millions euros et enfin
459,418 dollars américains. Les

voyageurs concernés par ces
pratiques illicites sont de diffé-
rentes nationalités. Il s'agit no-
tamment de nationalités
algérienne, tunisienne, égyp-
tienne et chinoise. Ce phéno-
mène, hautement nuisible à
l'économie nationale, a amené
la direction générale des
Douanes à créer, en 2018, une
Commission chargée de la lutte
contre la fraude et le transfert
illicite des capitaux vers et à
partir de l'étranger.

Infractions de change 
Plus d'un million d'euros durant les 7 premiers mois 

Spécialistes des médias :
Les agences de presse "incontournables", mais appelées 

à s'adapter notamment à l'audiovisuel
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La Direction de la santé et de la po-
pulation (DSP) de la wilaya de
Tizi-Ouzou a lancé avant-hier

une large campagne de proximité pour
sensibiliser la population locale sur le
moustique tigre et l'initier aux mesures
de prévention afin de se prémunir
contre les nuisances de cet insecte qui a
proliféré dans les régions côtières ces
dernières semaines, a-t-on appris d'un
responsable à la DSP. Cette campagne a
été lancée avec l’ensemble des services
concernés dont les directions des res-
sources en eau, des services agricoles,
des affaires religieuses de l’éducation
nationale, des bureaux d’hygiène com-
munaux, du mouvement associatif et des
comités de villages, afin de sensibiliser
les populations sur les mesures de pré-
ventions à observer, a affirmé le biolo-

giste et chef de service à la DSP, Dr. Ou-
lamara Idir. La veille, deux spécimens
de moustiques tigres ont été capturés,
par des citoyens dans la ville côtière
d’Azeffoune, à une soixantaine de kilo-
mètres au nord de Tizi-Ouzou, qui les
ont remis à l’établissement public de
santé de proximité (EPSP), selon M. Ou-
lamara. Cette espèce de moustiques est
notamment reconnaissable aux rayures
noires et blanches sur le thorax et les
pattes, (leurs ailes noires et leur taille gé-
néralement inférieure à celle du mous-
tique commun). Le moustique tigre
prolifère dans l’eau propre qu’il choisit
pour pondre ses œufs, d’ailleurs il aime
l’eau de pluie, pour se reproduire. "Si
on laisse deux gouttes dans une bouteille
d’eau minérale après l’avoir consom-
mée, celle-ci peut constituer un foyer à

cet insecte pour proliférer", a mis en
garde ce même responsable, qui a invité
les citoyens à observer rigoureusement
ces gestes. Pour éviter la prolifération de
ce moustique qui peut transmettre des
virus de trois maladies très dangereuses
qui sont le Chikungunya (apparue à
Marseille, France en 2015), la Dengue
(signalée ces dernièrement en Egypte) et
le Zika, les citoyens doivent observer
certains gestes dont le plus important et
de "sécher tout", a insisté Dr. Oulamara
qui a expliqué qu’"il ne faut pas laisser
de l’eau dans un contenant (vases, pots,
sous-pots, bassines, plats, bidons, gout-
tières, toits, piscines) sans le couvrir que
ce soit à l’intérieur des maisons ou ail-
leurs".

b.m

Une Convention  de coopération a
été signée, au siège de l'ambas-
sade du Canada à Alger, entre

RAKM Conseil, un bureau spécialisé en
stratégies d'amélioration de la perfor-
mance et l'Ecole nationale canadienne
de l'administration publique (ENAP).
L'accord a été signé par le fondateur de
RAKM Conseil, M. Mourad Zerhouni
et par le directeur des affaires interna-
tionales à l'ENAP, Simon Chabot, en
présence du conseiller politique à l'am-
bassade du Canada à Alger, François
Gourdeau. Cette Convention  de coopé-
ration vise l'amélioration du rendement
et de la performance des gestionnaires
dans l'administration publique pour at-
teindre les plus hauts niveaux de service
public, que se soit dans la santé pu-
blique, l'éducation et l'enseignement ou
dans d'autres domaines en relation di-
recte avec le citoyen. Dans ce cadre, M.
Gourdeau a affirmé que le Canada avait
lancé, en août 2019, une nouvelle straté-

gie dans le domaine de l'éducation et
d'enseignement avec plusieurs pays
pour offrir, aux étudiants et chercheurs
des autres pays, l'opportunité d'appren-
dre et de faire des recherches scienti-
fiques suivant les normes
internationales. Selon les organisateurs,
le nombre des étudiants algériens pour-
suivant une formation au Canada s'éle-
vait en 2018 à 2050 étudiants contre
1405 étudiants en 2017, selon les orga-
nisateurs qui soulignent une évolution
de l'ordre de 100% de ce nombre lors
des dix dernières années. Selon la même
source, le domaine des affaires reste le
plus attractif pour ces étudiants, suivi de
l'administration et du Droit avec 29%,
de la construction avec 20%, puis des
sciences sociales, du journalisme et de la
communication avec 13%. De son côté,
M. Chabot a fait savoir que l'ENAP qui
est présente dans 80% des pays franco-
phones, avait attribué, en 48 ans d'exis-
tence, 11.000 diplômes universitaires.

Encadrée par des experts pluridiscipli-
naires, la formation peut être suivie en
présence quotidienne dans les classes ou
à distance (via internet), a-t-il précisé. 

k.a

Direction de la santé et de la population
Sensibilisation contre le moustique tigre à Tizi Ouzou

Enseignement supérieur
Un jumelage 

institutionnel entre
l'Algérie et l'Espagne
Un projet de jumelage institutionnel

entre l'Algérie et l'Espagne portant
sur un "appui au ministère de l'Ensei-

gnement supérieur et de la Recherche scien-
tifique pour le renforcement des compétences
pédagogiques des enseignants chercheurs et
des capacités de gouvernance des gestion-
naires" a été lancé avant-hier à Alger. Ce ju-
melage entre le ministère de l'Enseignement
supérieur et le Conseil de l'Education de Cas-
tille-Leon (Espagne) vise à "offrir une forma-
tion supérieure de qualité, diversifier les
offres de formation et renforcer la gouver-
nance pédagogique et numérique des établis-
sements", a affirmé le secrétaire général du
ministère, M. Mohamed Salah Eddine Sed-
diki lors du séminaire de lancement organisé
dans le cadre du programme d'appui à la
mise en œuvre de l'accord d'association entre
l'Algérie et l'Union européenne (UE).  Selon
M. Seddiki, ce projet s'inscrit dans le cadre
du "renforcement des passerelles de coopéra-
tion" entre l'Algérie et l'UE et "témoigne de
la dynamique qui caractérise la coopération
bilatérale". Il s'est dit, à l'occasion, "très sa-
tisfait" de ce jumelage qui vient "consolider
la coopération existante", soulignant que
"d'autres projets sont en cours de prépara-
tion". La représentante de la délégation de
l'UE à Alger a mis l'accent, quant à elle, sur
l'importance de ce projet qui permettra "le
renforcement des capacités du ministère dans
l'adaptation des offres de formation à la de-
mande du marché de travail" pour "contri-
buer au développement de l'économie
algérienne" et "lutter contre le chômage". Fi-
nancé à hauteur de 1,6 million d'euros par
l'UE, ce projet prévoit la création de groupes
d'innovation pédagogique et thématique dans
les universités algériennes avec le partenaire
espagnol. Il prévoit également la mise en
place d'une équipe d'enseignants chercheurs
sur les nouvelles pédagogies dans le numé-
rique, intégrant l'apprentissage adapté.

s.k

Le soutien d'Interpol aux pays
membres dans leur combat contre
la corruption et les différentes

formes de triche dans le domaine du
sport permettra de "lutter plus efficace-
ment contre ce fléau" et d'obtenir de
"meilleurs résultats à l'avenir" a soutenu
à Alger le président du Comité olympique
et sportif algérien, Mustapha Berraf.
"Jusque-là, lorsqu'ils commettaient un
délit, les athlètes et les différents acteurs
qui activent dans le domaine du sport
étaient jugés comme tels, c'est-à-dire
comme des sportifs. C'est pour cela qu'ils
écopaient d'une suspension d'ordre spor-
tif, sans poursuites judiciaires, car cette
autorité n'était pas compétente en ce qui
les concerne. Mais cela va changer avec
les dispositions qui seront prises prochai-
nement, car désormais, ils ne pourront
plus y échapper", a assuré Berraf lors

d'un point de presse, animé à l'Ecole de
police Ali Tounsi de Châteauneuf, en
marge d'un atelier national sur l'intégrité
dans le sport . Le Comité international
Olympique (CIO) et Interpol œuvrent en
effet à l'élaboration d'un programme
conjoint, pour le renforcement des capa-
cités en matière de lutte contre la crimi-
nalité dans le domaine du sport,
notamment, en ce qui concerne la mani-
pulation des compétitions. Ce pro-
gramme est destiné à toutes les parties
prenantes au sein des services chargés de
l'application de la loi, des organisations
sportives et des opérateurs et régulateurs
de paris sportifs. Un partenariat qui as-
sure le renforcement des capacités, à tra-
vers divers formations et intègre ces
parties prenantes au sein d'un réseau
mondial de lutte contre la manipulation
des compétitions.

Les participants au colloque interna-
tional sur "la littérature numé-
rique, défis et perspectives", ont

plaidé pour l'ouverture d'une unité de re-
cherche sur la littérature numérique afin
d'encourager la production de textes nu-
mériques. Lors de la clôture de ce col-
loque ouvert dimanche à l’université
Mohamed Khider de Biskra, le Dr. Cha-
fika Femmam, enseignante de langue
française à la même université a affirmé
qu'une unité dédiée à ce genre littéraire,
appelé à devenir le plus répandu,  consti-
tuera le premier noyau d'un laboratoire
numérique visant à se pencher sur la lit-
térature algérienne et arabe pour leur
adaptation aux nouveaux modes de lec-
ture, notamment dans le milieu des
jeunes. Soulignant que la littérature nu-
mérique n'est pas là pour concurrencer la

littérature dans sa forme livresque, elle a
estimé que le premier genre est à même de
favoriser la création de magazines électro-
niques propres à la créativité  numérique.
Intervenant, dans ce cadre, le maitre de
conférences Bedreddine Loucif de l'uni-
versité de Khenchela a relevé, quant à lui,
l'importance de ce genre de rencontres
(journées d'études, colloques...) pour trai-
ter des problématiques de la littérature
face à la généralisation des nouvelles tech-
nologies. Il a affirmé, à ce propos, que
c'est là des opportunités pour les diffé-
rents acteurs, notamment les communau-
tés universitaires, en termes de recherche
de partenariat scientifique dans le do-
maine littéraire avec les instances mon-
diales, ayant enregistré des progrès en
matière d'utilisation du numérique.

S.I

Lutte contre la triche 
Le soutien d'Interpol donnera 

de meilleurs résultats 

Littérature numérique
Plaidoyer pour l’ouverture d’une unité

de recherche 

RAKM - Ecole canadienne de l'administration
Signature d’une Convention  de coopération

Le wali d'Alger, Abdelkha-
lek Sayouda a annoncé, la
réception pour la semaine

prochaine "au plus tard" du
Stade Abdelkader Kessal à
Rouiba (Est de la capitale). S'ex-
primant en marge d'un visite
d'inspection de nombre de pro-
jets sportifs dans la capitale, M.
Sayouda a indiqué que l'entrée
en service du stade du chahid
Abdelkader Kessel dans la com-
mune de Rouiba, se fera "à par-

tir de la semaine prochaine, au
plus tard", et ce après l'interven-
tion des services de la wilaya
pour accélérer la cadence des
travaux. Le stade renforcera
ainsi le parc des structures spor-
tives et de proximité dans la ca-
pitale, a indiqué le wali, pour
qui, le stade se veut " un grand
soutien" aux équipes de la 1ere
et 2eme division, ce qui impac-
tera "positivement" le respect
des rencontres et la création d'es-

paces appropriés pour l'entraî-
nement. La wilaya d'Alger
connaîtra l'entrée en service
d'autres projets sportifs, à l'ins-
tar du stade du 1er Novembre à
El Mohammedia qui est " amé-
nagé mercredi". Les services de
la wilaya ont réaménagé récem-
ment plusieurs stades, à l'instar
des deux stades, Chahid Omar
Berrabah (Dar El Beida) et du 20
août 1955 commune de Belouiz-
dad qui accueillera sa prochaine

rencontre, au cours de la se-
maine prochaine. Lors de sa vi-
site d'inspection du projet du
stade communal sis à la Rue
Mustapha Khalef (Ben Aknoun)
qui s'étend sur une surface dé-
passant 8.000 mètres carrée
(m2), le wali a émis des réserves
quant aux délais de réalisation
en souffrance depuis 2005, " en
dépit de l'existence des dotations
financières nécessaires", a-t-il
déploré. M. Sayouda a, à l'occa-

sion, donné des instructions
strictes aux entreprises de réali-
sation, à l'effet de respecter les
délais de réception et exhorté,
par là même, à résoudre les
quelque problèmes techniques en
suspens et aussi les problèmes
d'ordre administratif, rassurant
à ce propos, que le chantier " re-
prendra dés la semaine pro-
chaine".

b.m

Wali d'Alger
Le stade Abdelkader Kessal de Rouiba réceptionné la semaine prochaine
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La centrale électrique à
cycle combiné de Cap Dji-
net d'une capacité de 1113

Mégawatt, entrée en production
avec toutes ses capacités mi-2019,
sera réceptionnée officiellement
et définitivement, en mars pro-
chain, a annoncé, à Boumerdès,
le ministre de l'Energie, Arkab
Mohamed. S'exprimant lors d'un
point de presse à l'issue d'une vi-
site d'inspection du secteur à tra-
vers nombre de communes de la
wilaya, le ministre de l'Energie a

indiqué que cette centrale, qui a
entamé la production d'une ma-
nière progressive à travers ses
trois lignes, sera "réceptionnée
officiellement et définitivement",
au mois de mars prochain, après
parachèvement de la réalisation
de la structure administrative et
de l'aménagement extérieur.
Pour ce faire, le ministre a appelé
à l'impératif d'achever et de bou-
cler ce projet définitivement, sa-
luant dans ce cadre, le rôle joué
par la centrale durant l'été der-

nier, en terme du volume néces-
saire de l'électricité devant être
assuré pour satisfaire la grande
demande que connaissait le pays
à l'époque. Se disant " très fier"
du succès accompli à la faveur de
la réalisation de cette centrale vi-
tale en coopération avec les par-
tenaires coréens, à travers
l'entreprise DAEWOO, M.
Arkab indique qu'il s'agit là
d'"une coopération exemplaire
et réussie" qui a permis la réali-
sation de cette centrale avec des

techniques de pointe, une qualité
mondiale et une contribution ef-
ficace de main œuvre, de cadres
et d'experts algériens du do-
maine. La Centrale de Cap Dji-
net (relevant de la Sonelgaz) est
formée de trois turbines fonc-
tionnant en cycle combiné (30%
vapeur et 70 % gaz), dotée cha-
cune d’une capacité de produc-
tion de 400 mwt
d’électricité/Heure, soit un total
de 1113mgt pour les trois. La pre-
mière turbine est entrée en pro-

duction en mai 2018, la 2ème au
mois d’octobre 2018 et la 3ème
mi 2019. L’infrastructure est, par
ailleurs, équipée de nombreux
systèmes "amis de l’environne-
ment", dont particulièrement
celui du dessalement de l’eau de
mer exploitée dans la production
de la vapeur, et la production
d’hydrogène exploité dans le re-
froidissement des générateurs
électriques.

S.I

Hydrocarbures
Le projet de loi vise
l'augmentation de

la réserve nationale
Le ministre de l'Energie, Mohamed Arkab, a affirmé,

à Boumerdès, que le nouveau projet de loi sur les
hydrocarbures visait essentiellement l'augmenta-

tion et le renouvellement de la réserve nationale en pro-
duits énergétiques et la satisfaction de la demande interne,
en croissance d'année en année. En étude, depuis 2017, à
travers une commission élargie, présidée par le ministre
du secteur, et l'enrichissement par des experts et plusieurs
compétences nationales, cette loi se caractérise par une
flexibilité permettant d'attirer des compagnies étrangères
maitrisant les technologies en la matière et ayant les res-
sources financières suffisantes pour investir en Algérie en
partenariat avec Sonatrach, a déclaré le ministre lors
d'une conférence de presse au terme de sa visite de travail
et d'inspection dans la wilaya de Boumerdes. "Le nouveau
texte de loi, qui exige l'approbation finale du Conseil des
ministres pour tout marché ou partenariat, prend en
charge tous les aspects juridiques, financiers, fiscaux, en-
vironnementaux et sanitaires", a-t-il ajouté mettant en
avant "une plus d'une plus grande flexibilité permettant
d'être au diapason des développements dans le reste du
monde", a ajouté M. Arkab. Soulignant que ce projet de
loi permettra à "ce secteur national de constituer l'axe de
toutes les transactions dans la région", le ministre a assuré
qu'"il n'y a aucune crainte à avoir" dans ce sens, estimant
nécessaire de faire preuve de "réalisme" et "de faire pré-
valoir l'intérêt général", notamment avec "le recul consi-
dérable" enregistré en matière d'exploration pour le
renouvellement de la réserve nationale. Il a rappelé, à ce
propos, que sur un total de 67 sites d'exploration, objet
d'appels d'offres internationaux depuis 2005, il n'a été en-
registré à ce jour que 19 offres et 13 contrats signés. Au
regard de ces données réalistes, il est important, a affirmé
M. Arkab de "ne pas rester confinés dans la règle 49/51,
laquelle reste en vigueur", ajoutant qu'il "n'existe aucun
problème ou divergence à son sujet". 

k.s

Ministre de l'Energie
Réception officielle de la centrale électrique de Cap Djinet en mars prochain

Gestion des déchets-Investissement 
Le travail se poursuit pour aplanir les difficultés

La ministre de l'Environne-
ment et des Energies renou-
velables, Fatima Zahra

Zerouati a affirmé, à Alger, que le
travail se poursuit pour aplanir les
difficultés rencontrées par les
jeunes investisseurs dans le do-
maine du recyclage et de la valori-
sation des déchets. Visitant les
stands du Salon international de la
récupération et de la valorisation
des déchets "Revade 2019", la mi-
nistre a indiqué que la probléma-
tique de l'approvisionnement
constant en déchets figurait parmi
les principales difficultés se posant
devant les jeunes désirant investir
ce domaine. La ministre qui a re-
connu l'existence de dysfonction-
nements au niveau de la collecte
des déchets à l'échelle nationale, a
appelé à l'impérative conjugaison
des efforts afin d'assurer la matière
première (tous types de déchets)
aux jeunes porteurs de projets. Les
opérateurs activant dans le do-
maine du recyclage trouvent des
difficultés dans le traitement de
certaines matières dangereuses, a-
t-elle ajouté, assurant que les ef-
forts sont consentis pour palier ce
problème, à travers notamment
l'amendement du décret régissant
l'activité de l'exportation des dé-
chets dangereux. La loi de finances
2020 prévoit une hausse de la va-
leur de la taxe sur la pollution pour
inciter les industriels à se débar-
rasser de leurs déchets au lieu de
les garder évitant les retombées né-

gatives sur la santé publique, a-t-
elle poursuivi. Un réseau liant les
groupements économiques, les pro-
priétaires des déchets et les jeunes
souhaitant y investir à travers
l'Agence nationale des déchets
(AND), a précisé Mme. Zerouati,
soulignant l'importance d'adopter
une stratégie de gestion intégrée
des déchets. Les propositions et les
recommandations des assises ré-
gionales sur l'économie circulaire
seront présentées au cours des as-
sises nationales le 14 octobre coïn-

cidant avec la journée arabe de
l'environnement à Alger, avec
comme slogan "nos déchets: une
richesse perdue".
Près de 80 exposants ont participé
au Salon REVAD-2019 dont des
entreprises spécialisées dans le tri,
le recyclage et la valorisation des
déchets ainsi que des associations
activant dans le domaine venus
prendre connaissance des facilités
accordées par les différents or-
ganes de l'Etat en terme d'investis-
sement dans l'économie circulaire. 

Accompagnement des jeunes innovateurs dans le domaine
agricole

Création d'une cellule d'écoute et de suivi

Le ministre de l'Agriculture, du Déve-
loppement rural et de la Pêche, Chérif
Omari a annoncé, à Alger, la création

d'une cellule d'écoute et de suivi au niveau
de son département ministériel, en vue d'ac-
compagner les jeunes porteurs de projets in-
novants dans le domaine agricole.
S'exprimant en marge de son inauguration
du Salon international de l'élevage et de
l’agroéquipement SIPSA-FILAHA 2019, en
compagnie du ministre du Commerce, Saïd
Djellab, de la ministre de l'Industrie et des
Mines, Djamila Tamazirt et de la ministre de
l'Environnement, Fatma-Zohra Zerouati, M.
Omari a estimé qu'"au vu du grand nombre
de jeunes innovateurs dans le secteur, et qui
sont porteurs de projets innovants, le Gou-
vernement a décidé de les accompagner, à
travers les facilités financières et les exoné-
rations fiscales proposées dans le nouveau
Projet de loi de finances de l'année 2020
(PLF 2020) ". Evoquant également la créa-
tion du Fonds national de soutien aux jeunes
innovateurs dans les domaines de l'agricul-
ture, des forêts, du développement rural et
de la pêche, lequel devra contribuer à la pré-
servation de la diversité environnementale,

le ministre a assuré que "nous adopterons
tous les projets inscrits dans ces secteurs, éla-
borés selon des approches environnemen-
tales et socio-économiques, et y apporterons
tout le soutien nécessaire". Dans le même
contexte, le ministre a annoncé le lancement
aujourd’hui du concours "AGRIFOOD
INNOV" sur la meilleure innovation, qui est
organisée par le ministère de l'Agriculture,
en collaboration avec les organisateurs du
Salon SIPSA-FILAHA 2019, et ce vue d'en-
courager et de soutenir les jeunes innova-
teurs. Ce concours est organisé pour la
première fois au profit des startups du sec-
teur, des chercheurs, des centres de re-
cherches, des écoles et des agriculteurs. Pour
ce qui est de la 19e édition du SIPSA-FI-
LAHA 2019 dont les activités se poursuivent
jusqu'au 10 octobre, sous le thème "Pour une
agriculture intelligente, face au défi d’une sé-
curité alimentaire et sanitaire durable", et
qui a regroupé quelque 450 exposants, dont
270 exposants étrangers, le ministre a précisé
que cette manifestation "permettra d'expo-
ser un échantillon du produit national qui a
déjà montré sa qualité et suscité même l'in-
térêt des opérateurs étrangers".

Le projet de Pôle d'équipe-
ment et de conversion des vé-
hicules essence au GPL

carburant "Sirghaz", en cours de
réalisation dans la wilaya de Bou-
merdès, entrera en service en dé-
cembre 2019, selon les explications
fournies au ministre de l'Energie,
Mohamed Arkab. D'une capacité
globale d'équipement de 10.000 vé-
hicules par an, ce projet vital, le plus
grand à l'échelle nationale, entrera
en service en décembre 2019, a pré-
cisé un représentant du maître d'ou-
vrage "Naftal" dans les explications
qu'il a fournies au ministre de
l'Energie qui effectue une visite
d'inspection à travers plusieurs
communes de la wilaya de Boumer-
dès. Naftal a consacré une enve-
loppe de 70 millions de dinars à ce
projet dont les travaux ont été lan-
cés en février 2019, selon les préci-
sions de l'intervenant. Ce chantier,
réalisé sur un foncier (anciennement
exploité par Naftal) de près de deux

(2) hectares au centre-ville de Bou-
merdès, comprend deux (2) lignes
principales pour l'équipement et la
conversion des véhicules essence au
GPL carburant "Sirghaz". Après
avoir indiqué que Naftal avait
conclu des contrats et des accords
avec des constructeurs automobiles
pour l'installation d'équipements
GPL sur leurs véhicules, il a fait sa-
voir que plus de 500.000 véhicules
avaient été équipés et convertis au
"Sirghaz" à travers le territoire na-
tional .Ce secteur, qui représente
30% du parc automobile en circula-
tion, enregistre une croissance an-
nuelle de 30-40% en Algérie et
compte plus de 300 opérateurs in-
dustriels.

Le Pôle d'équipement et de
conversion des véhicules essence

au "Sirghaz" entrera en service 
en décembre
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La pelouse du stade de
40.000 places relevant du
complexe sportif en cours

de réalisation à Oran sera récep-
tionnée en mars 2020, a indiqué
le responsable de la start-up
franco-algérienne "Natural
Grass" chargée des travaux.
"L'opération de semence sera
lancée en novembre prochain
pour que la réception finale de la
pelouse ait lieu en mars 2020. Ce
sont des engagements qu'on a
pris avec le maître d'ouvrage et
qu'on tient à honorer', a déclaré
le premier responsable de "Na-
tural Grass", Farid Bousaâd. Il
s'agit d'une pelouse hybride Air-
Fibr, "une technologie unique de
pelouse hybride destinée aux ter-
rains de football et rugby de haut

niveau ainsi qu'aux grands
stades sportifs", a signalé la
même source. Néanmoins, l'opé-
ration accuse un retard sensible,
alors que l'entreprise en question
est installée depuis plus d'une
année. Une situation qui a suscité
la colère du nouveau wali d'Oran
lors d'une récente visite d'inspec-
tion sur les lieux "Nous ne
sommes pas responsables de ce
retard. On fait face à plusieurs
obstacles, notamment d'ordre fi-
nancier, qui ont influé sur la
bonne marche des travaux", a
déclaré M. Bousaâd, dont l'en-
treprise a également été chargée
de l'entretien de la nouvelle pe-
louse du stade d'Oran. Rappe-
lant que "Natural Grass" a
réalisé les pelouses de plusieurs

stades en France (Saint-Etienne,
Angers, Lille, Toulouse et Metz,
entre autres), il a aussi fait savoir
que son entreprise a conçu les
terrains d'entraînement du Real
Madrid (Espagne) et d'Arsenal
(Angleterre) .Natural Grass, qui
a également remporté l'appel
d'offre inhérent à la réalisation
de la pelouse du nouveau stade
de Tizi Ouzou (50.000 places) en
cours de construction, fournira
au stade d'Oran, quatre pelouses
hybrides AirFibr, deux pelouses
en gazon naturel et trois pistes
d'athlétisme, a précisé son pa-
tron. Le stade de football de
40.000 places constitue la pre-
mière tranche du complexe spor-
tif implanté dans la commune de
Bir El Djir et qui comporte,

entre autres, un stade d'athlé-
tisme de 4.200 places, une salle
omnisports de 6.000 places et un
centre nautique doté de deux pis-

cines olympiques (une non cou-
verte) et une autre semi-olym-
pique.

B.M

Des experts mandatés par
l’Union européenne
(UE) pour la mise en

œuvre du Programme d’appui
au secteur de l’agriculture
(PASA), ont organisé avant-
hier à Bouira une journée de
formation au profit de la femme
rurale afin de promouvoir son
rôle dans la filière oléicole, a-t-
on appris des services agricoles.
"La délégation européenne est
arrivée mardi à Bouira pour
une journée de formation au
profit de la femme rurale et ce

dans le cadre de la mise en
œuvre du PASA", a indiqué la
chargée de la communication
de la direction des services agri-
coles (DSA), Mme Salima Ker-
koud. Au cours de cette journée
organisée au siège de la DSA,
l’expert national Tahar Maza
de l’agence Expertise France
(agence française d’échange
technique) a expliqué qu’il
s’agit d’une journée de diag-
nostic, qui consiste à discuter
avec les différentes parties pre-
nantes dans l’agriculture en gé-

néral, et dans l’oléiculture en
particulier, sur les différents
modes et connaissances liés à
l’implication de la femme ru-
rale dans la vie économique et
agricole. "La  femme rurale
joue un rôle primordial dans le
développement de l’oléiculture
en Algérie. Notre mission n’est
que d’ordre technique ayant
pour objectif d’apporter un
soutien technique afin de pro-
mouvoir et approfondir les
connaissances liées aux modes
et méthodes d’intervention de

la femme rurale dans cette fi-
lière", a souligné M. Maza dans
une déclaration en marge de
cette journée. Le même expert
a tenu à préciser que la phase
de démarrage venait juste de
commencer à travers un diag-
nostic global pour le territoire
des trois wilayas (Béjaia,
Bouira et Tizi Ouzou) pour la
filière oléicole. "Nous avons
également à discuter des ques-
tions de l’eau et de l’environne-
ment qui ont un lien très étroit
avec cette filière", a-t-il dit.

"Nous avons déjà tenu un pre-
mier Comité technique régional
(CTR), qui a revalidé des re-
commandations et les grands
axes élaborés lors d’un atelier
d’intervention du Pasa à tra-
vers les trois composantes à sa-
voir l’augmentation de la
production, l’amélioration de la
valeur de la filière oléicole en
amant et en aval, ainsi que le
volet dialogue et communica-
tion entre les différentes parties
prenantes", a rappelé M. Maza.

k.a

Nouveau stade d'Oran
Réception en mars prochain de la pelouse

Miliana 
Commémoration du
62ème anniversaire

de la mort d’Ali la
Pointe

La commune de Miliana (Aïn Defla)
a commémoré avant-hier le 62ème
anniversaire de la mort du chahid

Ali Ammar, dit Ali la Pointe, tombé au
champ d’honneur le 8 octobre 1957. Une
gerbe de fleurs a été déposée devant la stèle
érigée sur la place qui porte le nom du
martyr au cours d’une cérémonie organi-
sée en présence des moudjahidine de la ré-
gion et des autorités civiles et militaires de
la wilaya, à leur tête le wali, Aziz Benyou-
cef. Une exposition de photos retraçant le
parcours élogieux d’Ali la Pointe a été or-
ganisée à l’occasion en présence de nom-
breux jeunes avides d’en savoir d’avantage
sur l’un des plus grands héros de la révo-
lution connu notamment pour avoir pris
part à la Bataille d'Alger. Un programme
aussi riche que varié a été abrité à l’occa-
sion par le théâtre Mahfoud Touahri de
Miliana en vue de célébrer l’anniversaire
de cet illustre martyr épris de justice et de
liberté. Dans une communication portant
sur l’évènement, Dr Abderahmane Tounsi
de la faculté d’histoire de l’université Djil-
lali Bounaâma de Khémis Miliana, s’est
longuement attardé sur le parcours d’Ali
la Pointe, mettant en évidence de nom-
breuses facettes de son combat héroïque. Il
a, dans ce cadre, affirmé qu’Ali la Pointe
a, dès son très jeune âge, été influencé par
son grand-père paternel, lequel a été dé-
porté vers Cayenne (Guyane du nord) en
raison de son activité anti-coloniale. Sur
son image de "petit malfrat multirécidi-
viste" d’avant la guerre de Libération, il a
souligné que les autorités coloniales d’alors
avaient "grandement exagéré" sur le sujet,
imputant certains comportements jugés
"violents" d’Ali la Pointe au fait qu’il a
pratiqué la boxe pendant un certain temps.

s.i

Une association de malfaiteurs spé-
cialisée dans la contrebande de
corail a été démantelée à Tizi-

Ouzou par les forces de police de la Sû-
reté de wilaya, qui a récupéré plus de 59
kilos de coraux, a indiqué avant-hier la
cellule de communication de ce corps de
sécurité. La mise hors d’état de nuire de
ce groupe de malfaiteurs a été rendue
possible suite à l’exploitation de rensei-
gnements faisant état d’un trafic de co-
rail dans la wilaya. Le travail de
recherche lancé par la police a permis
d’identifier et d’interpeller les trois (3)

membres de cette bande organisée dans
le trafic de cette ressource protégée, a-t-
on ajouté de même source. Deux des
contrebandiers sont originaires de la wi-
laya de Tizi-Ouzou (commune de Tizi-
Ouzou et Zekri) et le troisième de la
wilaya d'El Tarf. Ce dernier est le pré-
sumé fournisseur en corail extrait d’El
Kala. Ses deux acolytes se chargeaient de
sa vente dans la wilaya de Tizi-Ouzou
afin qu’il soit utilisé dans la fabrication
de bijoux traditionnels à base d’argent
et de corail connus dans la région, a-t-on
observé de même source. Lors de cette

opération, les mêmes services de la Sû-
reté de wilaya ont procédé à la saisie
d’une quantité de plus de 59 Kg de co-
rail, ainsi que deux (2) véhicules touris-
tiques utilisés pour le transport de cette
matière, a mentionné la source. Présen-
tés lundi au parquet de Tigzirt, territo-
rialement compétent, deux mis en cause
dans cette affaire ont été placés en déten-
tion préventive et le troisième placé sous
contrôle judiciaire pour "contrebande
de marchandise interdites" et "trans-
port sans autorisation de corail", a-t-on
indiqué.

Tizi-Ouzou 
Démantèlement d’une bande de trafic de corail 

Promouvoir le rôle de la femme rurale dans la filière oléicole
Des experts européens à Bouira 

La direction de la protection civile
(DPC) de la wilaya de Constantine
a lancé avant-hier  une caravane

de sensibilisation au profit de scolarisés
dans les établissements d'enseignement
moyen situés à proximité des oueds aux
risques des pluies saisonnières et aux
inondations pouvant survenir en hiver.
Le coup d’envoi de cette caravane, orga-
nisée en collaboration avec les directions
des ressources en eau (DRE) et les tra-
vaux (DTP), a été donné à partir du
CEM Mohamed Ben Moussa de la cité
Boussouf et s’achèvera le 24 octobre pro-
chain au CEM Boudjamaâ Souidani, sis
au quartier des frères Ferrad à Ain El
Bey, a indiqué le responsable du service
de documentation et des statistiques au
sein de cette direction, le capitaine Samir
Benharzallah. L'organisation de cette
opération qui s'inscrit dans le cadre de
la campagne nationale de prévention des
dangers de ce phénomène naturel, initiée
mi-septembre dernier, par la Direction
générale de la protection civile (DGPC),
vise à réduire les risques dus aux pluies
torrentielles durant la période hivernale
et minimiser les dégâts humains et maté-
riels. La présentation des moyens et des

équipements d’intervention lors des
inondations et des infiltrations d’eau
dans les immeubles, suite aux fortes
chutes de pluies et la distribution de dé-
pliants renseignant sur ce sujet en faveur
de cette frange des scolarisés, figurent au
programme de la caravane, a ajouté le
même responsable. Le programme tracé,
selon l'officier Benharzallah, ciblera six
(6) CEM situés à proximité des oueds et
dans des zones menacées chaque année
par ce phénomène naturel, à l’instar du
CEM Ahmed Aroua de la cité Ben Cher-

gui et Mahmoud Ghedjour au quartier
Chaab Resas. Au cours d’une séance
d’orientation, tenue en présence des en-
seignants du CEM Mohamed Ben
Moussa, une responsable au service de
l’entretien des routes à la Direction des
travaux publics, Maya Fedloune, a sou-
ligné que l'initiative a pour objectif "de
sensibiliser davantage les élèves de ne
pas jeter des déchets solides dans les ava-
loirs pour éviter les obstruer et par la
même générer des inondations.

s.i

Constantine 
Une caravane de sensibilisation pour prévenir les risques

d’inondations
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Industrie automobile
‘’KIA CORPORATION’’ apporte son soutien à son partenaire algérien

Al’occasion du premier an-
niversaire de l'ouverture
de l'usine de ‘’Gloviz’’ de

Batna, la direction de Global
Group a célébré via son usine
‘’Gloviz’’ et sa société de distri-
bution ‘’Kia Al Djazaïr’’ cet évè-
nement, en présence du
Président Directeur Général de
Kia Motors Corporation de la
région Moyen-Orient & Afrique
(MENA). 
A cette occasion, Kim Kyung
Hyeon a souligné que la vision de
l'usine ‘’Gloviz’’ de Global
Group vise à créer une « vérita-
ble » base industrielle dans le do-
maine de l'automobile grâce à un
plan commercial «  sérieux » et
«  stratégique », avec un parte-
naire dont la réputation et la cré-
dibilité sont «  incontestables ».
Exprimant la « fierté » de la so-
ciété mère ‘’Kia Motors Corpo-
ration’’ de sa  relation de
« confiance » avec ‘’GLOVIZ’’ et
‘’KIA Al Djazaïr’’ sociétés sœurs
respectivement de montage de
véhicules et de distribution de la
marque KIA, le PDG Kia Mo-
tors Corporation de la région
MENA a assuré que le partena-
riat conclu avec le partenaire al-
gérien ‘’Gloviz’’ a dépassé
« toutes les attentes » et rappelé
que le succès de ce partenariat
« n’est pas le fruit du hasard »
car Global Motors industries -
GMI, filiale sœur de GLOVIZ, a
« prouvé », selon lui, ses réussites
et sa participation «  efficace  »
avec la société Hyundai Motors
Corporation, société sœur de
KMC , dans la fabrication de ca-
mions, produit de la filiale de
GMI de Global Group qui a oc-
cupé, a-t-il précisé, deux années
de suite le haut du podium ».
« GLOVIZ et KIA Al Djazaïr ont
développé la marque et réussi le
défi du montage des voitures Kia
dans un premier temps, tout en
respectant la qualité du produit
avec tout le mérite. Nous sommes
confiants d’avoir commencé
cette relation purement commer-
ciale et selon nos normes profes-
sionnelles avec Gloviz et nous
n'avons jamais eu de pression
sur le choix de ce partenaire », a
tenu à relever Kim Kyung
Hyeon. 
Ce dernier a expliqué que la vi-
sion de la ‘’Gloviz’’ a commencé
à produire un «  réel  » tissu de

sous-traitance dans le pays par la
création de 1 000 petites et
moyennes entreprises. « Nous
avons été impressionnés par ses
progrès rapides dans le domaine
de la manipulation et de la fabri-
cation de pièces et d'accessoires
automobiles, afin d'atteindre un
taux élevé d'intégration et d'in-
vestissement chez les jeunes et
d'assurer une formation remar-
quable en apportant la technolo-
gie à l’horizon 2020  », a
poursuivi le PDG de Kia Motors
Corporation le Moyen-Orient et
l’Afrique, affirmant dans la fou-
lée que la marque sud coréenne
de l’automobile croit «  ferme-
ment  » en la «  capacité  » de
‘’Gloviz’’ à «  répondre aux at-
tentes » de l’État algérien en vue
de «  mettre en œuvre  » la
«  pleine  » industrialisation
‘’FULL CKD’’, la première du
genre en Afrique du fait que
‘’GLOVIZ’’ est aujourd’hui la
«  seule  » entreprise à avoir
fourni un plan d’entreprise
«  crédible  » pour le ‘’FULL
CKD’’ dont les travaux de finali-

sation de l’usine sont en cours. «
En attendant l’accréditation fi-
nale pour mener à bien l’activité
de fabrication automobile, Glo-
viz, filiale de Global Group, a dé-
posé, au niveau du ministère de
l’Industrie et des Mines, avec
notre soutien, le dossier complet,
où nous avons contribué au capi-
tal de la société, ce qui renforce
la confiance que nous avons
placé à la suite de recherches ap-
profondies qui ont permis de
prouver la qualité et la réputa-
tion de l’usine Gloviz et de la so-
ciété de distribution "Kia AL
Djazaïr" à travers ses agents sur
le territoire national », a conclu
Kim Kyung  Hyeon. 

Mme Tamazirt rassure
Volkswagen et ses filiales,

SEAT et SKODA
La ministre de l’Industrie et des
mines a reçu, hier, en audience,
les ambassadeurs d’Allemagne,
d’Espagne et de Tchéquie, ac-
compagnés des représentants de
Volkswagen et ses filiales, SEAT
et SKODA, indique un commu-

niqué de presse du département
ministériel. 
Les discussions ont porté, essen-
tiellement, sur le  projet du
constructeur automobile en Al-
gérie et une présentation a été
faite à cette occasion à Djamila
Tamazirt sur l’état d’avance-
ment de ce projet à la lumière
des décisions prises par les pou-
voirs publics (désignation d’un
Administrateur) et la levée des
obstacles par la libéralisation des
Kits et le déblocage du compte
bancaire de l’entreprise SOVAC.
« Mme la Ministre a fait remar-
quer qu’après les réajustements
opérés en 2019, l’activité du
groupe SOVAC reprendra son
cours normal en 2020, selon le
dossier présenté et approuvé par
le Conseil National de l’Investis-
sement », explique notre source
qui affirme que lors de cette ren-
contre, un plan de développe-
ment de la sous-traitance
impliquant des équipementiers a
été présenté dans l’objectif de
«  renforcer  » l’activité indus-
trielle du Groupe, l’intégration

et de « s’orienter » vers l’expor-
tation des pièces, composants et
véhicules dans le « strict » res-
pect de la réglementation.
Djamila Tamazirt s’est félicitée
de « l’engagement » du groupe
Volkswagen à «  développer  »
l’intégration, la sous-traitance et
l’exportation, qui constituent les
objectifs assignés à cette
deuxième phase de l’industrie
automobile en Algérie. « Ella a, à
cet effet, suggéré la mise en place
d’un groupe de travail composé
de techniciens du Ministère et de
l’entreprise SOVAC et du
constructeur automobile qui sera
chargé de se pencher sur ces as-
pects. Elle a rassuré enfin les
partenaires industriels de l’Algé-
rie sur leur projet industriel et a
marqué la disponibilité du minis-
tère à les accompagner, tout en
réitérant le potentiel du marché
algérien et les opportunités qu’il
offre pour exporter des voitures
et des pièces vers les marchés de
la région », a noté le ministère de
l’Industrie.
A.M
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Comment rechercher et choisir son local commercial ?

Vous envisagez de démar-
rer une activité artisanale
ou commerciale ? La re-

cherche et le choix de votre local
commercial constitue l’un des
paramètres les plus importants
pour réussir votre projet de créa-
tion d’entreprise. Cette dé-
marche peut être longue, délicate
et parfois même démoralisante
lorsque l’on ne parvient pas à
trouver le local commercial es-
péré. Un minimum d’organisa-
tion dans les recherches est
primordial. Dans ce dossier, nous
vous expliquons :
-Comment rechercher son local
commercial ?
-Comment choisir son local com-
mercial ?

Rechercher son local
commercial

Pour rechercher son local com-
mercial, il faut établir une liste
de critères afin de filtrer les of-
fres disponibles sur le marché.
Une sélection correctement ci-
blée permet de gagner du temps
dans les travaux de recherche.
Les critères de votre liste dépen-
dent de votre projet, de votre
stratégie et des modalités d’exer-
cice de votre activité.
Voici une sélection de critères
couramment employés pour re-
chercher et choisir son local com-
mercial :
*L’emplacement : délimiter la
zone géographique recherchée et
la typologie de l’endroit (centre-
ville, le long de certaines rues, en
bordure d’un port ou d’une
plage…) ;
*La surface : fixer la surface mi-
nimale et maximale du local ;
*Le prix du loyer : déterminer
un budget maximum à allouer
au local commercial ;
*La configuration du local : lis-

ter les équipements, les pièces
(cuisine, pièce de stockage…), les
caractéristiques (hauteur pla-
fond, vitrine, sol, normes…) né-
cessaires ;
*L’état du local : des travaux
d’aménagement sont-ils néces-
saires ?
*Les activités autorisées dans le
local ;
*Les projets prévus aux alen-
tours du local.

Choisir son local 
commercial

Une fois que vous avez réussi à
établir une sélection de locaux
commerciaux répondant à vos
critères, il va falloir choisir votre
local commercial parmi ceux-ci.
Pour cela, vous devez commen-

cer par contacter les proprié-
taires pour obtenir plus d’infor-
mations à propos des locaux
sélectionnés et programmer des
visites.
En effet, c’est en visitant le local
que vous pourrez évaluer le réel
potentiel d’un local commercial.
Il faut également prendre le
temps de visiter les alentours du
local et d’échanger avec les com-
merçants à proximité.
Ensuite, il faut consulter le
contrat de bail commercial qui
vous est proposé pour les locaux
que vous visitez. Vous devez exa-
miner soigneusement toutes les
clauses du contrat. Si besoin,
nous vous conseillons de vous
faire assister par un profession-
nel à ce niveau.

Lorsqu’une autre activité était
exercée dans le local auparavant,
il faut se renseigner à ce sujet.
Une image négative peut être
préjudiciable, même si vous
n’avez rien à voir avec le précé-
dent occupant. Aussi, le change-
ment fréquent d’occupant dans
un local commercial doit vous
alerter.
Il faut essayer d’obtenir un
maximum d’informations sur
l’atmosphère de la zone dans la-
quelle se situe le local commer-
cial. Un mauvais choix risque de
compromettre la réussite de
votre projet de création d’entre-
prise.
Si vous visitez plusieurs locaux,
un système de notation sous la
forme d’un tableau reprenant

vos critères de recherche peut
vous aider dans votre choix,
même si c’est votre ressenti lors
de la visite du local et des alen-
tours qui est le plus important.
Lorsque vous ne parvenez pas à
trouver un local correspondant à
tous vos critères, il faut élargir
votre périmètre de recherche.
Pour cela, vous pouvez par
exemple supprimer des critères
d’importance secondaire et/ou
élargir certains filtres. Il faut
également solliciter son réseau
personnel et professionnel pour
rechercher des opportunités.
Dans tous les cas, il est préféra-
ble d’être patient et d’éviter de
choisir, dans la précipitation, un
local qui ne répondrait pas vrai-
ment à vos principaux critères.

Le portage salarial, qu’est-ce que c’est ?

Le portage salarial est une
option qui permet à une
personne de proposer ses

services et de tester son projet
sans avoir à créer son entre-
prise, ce qui offre une solution
intéressante pour les futurs en-
trepreneurs.
La société de portage salarial
qui héberge un salarié doit si-
gner simultanément :
*un contrat de prestation avec le
client du porté ;
*et un contrat de travail avec le
salarié porté.
La société de portage prélève
des frais de gestion couvrant la
gestion salariale du porté (dé-
clarations diverses aux adminis-
trations, bulletins de paie,
gestion des charges sociales)
ainsi que la gestion de la factu-
ration et le recouvrement de fac-
tures, l’assurance responsabilité
civile professionnelle etc.).
Les frais de gestion de la société
de portage salarial sont généra-
lement compris entre 5 et 15%
du montant de la facturation ef-
fectué par le porté.
La totalité du solde de factura-
tion est affectée à la rémunéra-
tion du salarié porté et des
charges sociales y afférentes.
Les activités concernées
par le portage salarial 

Les sociétés de portage salarial
n’acceptent généralement que
les prestataires de services, à
l’exception de certaines activités

réglementées qui n’entrent pas
dans leur domaine de compé-
tence.
Les avantages du portage sala-
rial
*Le salarié porté par une société
de portage salarial bénéficie
d’une grande autonomie dans
son travail en conservant les
avantages du statut de salarié,
dont notamment l’assurance
chômage.
*Le portage salarial permettra
à l’intéressé de travailler comme
un indépendant ou un chef d’en-
treprise, sans l’être en réalité.
*Le portage salarial a donc
l’avantage de donner la possibi-
lité de prospecter une clientèle
et de négocier le montant de ses
prestations, sans avoir à créer et
gérer sa propre entreprise.

Le portage salarial et
l’auto entrepreneur

Depuis que le statut de l’auto
entrepreneur a été mis en place,
le portage salarial a perdu de
son attractivité. En effet,  pour
tester son activité avant de mon-
ter son entreprise,  les entrepre-
neurs peuvent désormais créer
leur auto-entreprise grâce à une
simple déclaration. Le portage
salarial permet toutefois de bé-
néficier du statut de salarié et
d’être ainsi assuré contre le chô-
mage, ce que ne permet pas le
statut d’auto entrepreneur.

k.a
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Premier objet de plaintes et
d’inquiétudes des ensei-
gnants et des parents, le

problème de la concentration des
enfants en activité scolaire mé-
rite un consensus d’interpréta-
tions et de solutions.
Mais l’écart est grand entre ceux
qui ne font pas attention, lisent
mal une consigne, font un faux-
calcul, et travaillent avec l’idée
d’en finir au plus vite, peu im-
porte le résultat ; et ceux qui ont
un comportement agité ou au
contraire apathique, l’esprit ail-
leurs, en rupture avec l’exté-
rieur, incapables de tenir dans la
durée sur une tâche qui exige de
la réflexion. De l’étourdi à l’en-
fant qui relève d’un trouble pa-
thologique de la concentration,
l’éventail est large, et les ré-
ponses doivent être spécifiques.

La concentration, 
c'est quoi ?

Acte volontaire, la concentration
est la capacité cérébrale et intel-
lectuelle de s’abstraire du monde
environnant pour se fixer sur un
seul sujet.
Qu’il s’agisse d’une lecture, d’un
jeu, d’un travail ou d’un appren-
tissage, le processus est le même.
Cette capacité est innée (un tout
petit bébé se concentre déjà en
observant le monde qui l’entoure
: c’est ainsi qu’il apprend), mais
elle n’est pas la même à 2 ans et
à 10 ans. Elle augmente avec
l’âge.

La concentration 
âge par âge

Avant 3 ans
Inutile d’essayer de capter l’at-

tention d’un enfant plus de 10
minutes : au-delà, il faut changer
d’activité, proposer une plage de
repos de quelques minutes, si on
veut demander un petit effort
pour un autre apprentissage.
La lecture, par exemple, ne doit
pas excéder ce laps de temps.
L’enfant retiendra d’autant
mieux ce qu’on lui aura lu. Inter-
caler activités intellectuelles, ac-
tivités physiques et plages
d’inactivité permettent à l’enfant
de ne pas se fatiguer… C’est la
raison pour laquelle alterne une
multiplicité de séquences, jamais
plus longues que ces fameuses 10
minutes. Le jeu développe la
concentration, le raisonnement,
l’imagination… c’est-à-dire
l’abstraction du monde extérieur
pour une plongée dans le monde
du jeu, autrement dit la concen-
tration. Tous les jeux sont bons :
jeux de société, devinettes, jeux
de rôle, d’observation...
De 3 à 6 ans
La capacité de concentration a
augmenté, mais pas de manière
linéaire : selon les activités qui ne
requièrent pas les mêmes fonc-
tions intellectuelles, les enfants
sont capables d’abstraction plus
ou moins longtemps.
En classe ou à la maison (par
exemple lors des devoirs du soir),
10 minutes pour l’explication
d’une leçon, des règles d’un jeu
ou d’une activité, sont un maxi-
mum. Au-delà, inutile d’insister
: l’enfant s’échappe, est distrait,
n’écoute plus, gigote sur sa
chaise…
Une petite pause et on passe à
l’application : cette fois, le

«faire» peut durer 20 minutes.
Un exercice, de l’écriture, un peu
de musique, un jeu de société ou
de collectivité en plein air… Tout
est possible.
De 6 à 10 ans
La maturité cérébrale permet
maintenant à l’enfant de mainte-
nir son écoute et son attention
durant une demi-heure.
A l’école, les séquences d’activité
sont plus longues qu’en  les en-
fants peuvent rester assis un bon
moment, sans avoir besoin de se
lever ni de bouger. La capacité de
se livrer à un exercice d’applica-
tion une fois l’explication donnée
est dorénavant d’une durée équi-
valente, à condition, encore une
fois, d’intercaler un petit
«break» de 2 ou 3 minutes (ce
sont les moments durant lesquels
les enfants bavardent un peu,
distribuent les cahiers, se lèvent
chercher un livre, etc.).
Tous les enseignants connaissent
ce rythme et en tiennent compte
(en tout cas, pour la plupart
d’entre eux !), faute de quoi la
sanction est immédiate : distrac-

tion, agitation, réprimandes… et
perte d’apprentissage.

Comment connaître le
temps de concentration

de mon enfant ?
En l’observant, tout simplement.
Commencez une activité telle
une lecture à un moment où l'en-
fant est bien reposé. Montre en
main, évaluez le temps durant le-
quel il reste plongé dans la lec-
ture, sans distraction ni
interruption autre qu’une éven-
tuelle question sur le sens du
texte.
Stoppez votre «chrono» dès que
vous constatez une agitation, une
échappée.
Réitérez cette observation plu-
sieurs jours de suite, afin d’élimi-
ner au maximum les facteurs
extérieurs (le téléphone qui
sonne, un frère ou une sœur,
etc.). Vous aurez alors une image
de sa capacité de concentration.
Il est possible que cela vous sur-
prenne («Quoi ?! à 8 ans, pas
plus de dix minutes !»).
Ne vous inquiétez pas : votre en-

fant a encore besoin de grandir,
et surtout, n’envisagez pas tout
de suite un problème majeur de
type , les signes de cette affection
sont précis.

Le bon cadre
Pour favoriser la concentration
imposez des règles :
- temps de correspondant à son
âge
- pauses réparatrices (calme,
exercices respiratoires, musique
douce…). Intéressant : certains
enfants disent se concentrer
mieux avec de la musique (douce
!)… Acceptez d’en faire le test !
- rupture avec les écrans : vous
n’échapperez pas à cette bataille
! Mais pour vous encourager, sa-
chez bien que la sur-stimulation
par des images rapides et le bruit
agressif qui les accompagne crée
des troubles de la concentration.
Vous voyez votre enfant très
concentré, performant, pendant
des heures sur l’écran et vous
rêvez qu’il mette cette belle ca-
pacité au service de l’apprentis-
sage scolaire ? Mais attention :
c’est la concentration dont il a
besoin qui se trouve menacée ! Il
est plus facile d’avoir l’attention
captée par des images mobiles
que d’être dans l’effort de
concentration sur du texte, un
discours monotone, de la ré-
flexion. C’est comme pour la
nourriture : des habitudes d’ali-
ments épicés rendent tout autre
bien fade.
- surveillance des sources de
stress (difficultés familiales, per-
ception de vos propres inquié-
tudes…)

Comment générer plus de trafic sur son site web ?
Bouger, jouer, parler, lire… tous les enfants passent rapidement d’une activité à l’autre. Leur capacité de concentration est
moindre que celle des adultes, leur énergie vitale impressionnante. Savez-vous que la concentration de votre enfant évolue

avec l'âge ? Il faut en tenir compte dans leurs apprentissages et trouver la bonne manière de les aider.

avant les devoirs à la maison
Votre enfant ne tient plus sur sa chaise ? Sa concentration est partie en voyage lunaire et vous devez lui répéter dix fois 

la même chose ? Le temps des devoirs à la maison est devenu une vraie séance de torture ? 
Pour vous parents ou baby-sitters, cinq conseils afin d’aborder ce moment quotidien avec plus de sérénité.

1. Consacrez un temps
privilégié avec votre

enfant
Une journée de classe, c’est une
journée de concentration et
d’éveil sur la connaissance. Pre-
nez un vrai temps de pause
après cette journée, un moment
convivial autour d’un goûter
par exemple. Profitez de cet ins-
tant de qualité pour que votre
enfant vous raconte les péripé-
ties de sa journée.
Soyez à l’écoute des événements
joyeux comme des événements
moins heureux. C’est un instant
où vous êtes pleinement à son
écoute pour accueillir les aven-
tures de sa journée.
2. Un lieu chaleureux et
un cadre délimité pour

une concentration
adaptée

Cadrer le temps des devoirs est
important. L’enfant a besoin de
ce cadre spatial et temporel.
En premier lieu, déterminez un
coin chaleureux et propice au
travail et à la concentration. Un
bureau, la table du salon ou de
la cuisine si il n’y a pas trop de
passages ni de distractions.
N’hésitez pas à faire participer

votre enfant :
« Où est-ce que tu te sens ras-
suré pour revoir efficacement
tes leçons ? ».
Puis délimitez un cadre horaire.
Il s’agit pour votre enfant de sa-
voir ce qui va se passer, d’avoir
une vision de sa fin d’après-
midi pour ne pas être dans un
brouillard total. C’est aussi un
moyen de lui donner les clés
pour adapter son attention et
éviter qu’il ne virevolte, impa-
tient que le temps des devoirs
prenne fin.
3. Favorisez l’autonomie

de l’enfant
Soyez présent à côté de lui mais
sans vouloir tout orchestrer.
Faîtes-lui sentir que vous avez
confiance en lui, que c’est bien
lui qui gère ce temps des de-
voirs. Laissez-lui vous expliquer
avec ses mots ce qu’on attend de
lui à l’école, ce qu’il doit prépa-
rer et anticiper. Finalement,
rendez-le acteur de ce temps.
C’est la voix qui va faire le lien
et qui va aider votre enfant à
ancrer ce qu’on attend de lui. «
L’homme est fondamentale-
ment un être du verbe » écrit
Elizabeth Nuyts. Nous avons

fondamentalement besoin de
parole pour réfléchir, pour com-
muniquer de manière éveillée et
intelligente avec les autres mais
aussi avec nous-même. Réinsé-
rer la parole dans les devoirs à
la maison va ainsi permettre à
votre enfant d’être pleinement
conscient de ce temps quotidien.
Vous souhaitez en savoir plus
sur la méthode Nuyts ?

4. Apprenez-lui à
souffler et à se recentrer
Pour un apprentissage en pleine
conscience, il faut se préparer.
Dans 
Santé magazine partage un
exercice de concentration à ap-
prendreaux enfants avant les
devoirs.
Il est recommandé de s’installer
sur une chaise, les pieds tou-
chant le sol, comme les racines
d’un arbre. L’enfant ferme les
yeux pour ressentir les points
d’appui dans tous son corps : les
bras sur l’accoudoir, les omo-
plates, le milieu du dos. Il visua-
lise un pinceau qui vient
dessiner un point de couleur sur
chaque partie de son corps : le
milieu du dos, l’arrière des
cuisses, des genoux, sur les pieds

puis au sommet de la tête. À lui,
ensuite, de relier les différents
points de couleurs, de la tête aux
pieds.
L’objectif est d’arrêter le tor-
rent de pensées. Les exercices de
la célèbre méthode Vittoz ap-
prennent à revenir à la percep-
tion des sensations de son corps
dans son environnement immé-
diat. Ce travail et ces exercices
pratiqués quotidiennement per-
mettront à votre enfant d’ou-
vrir la voie aux actes conscients.

5. La communication
non-violente pour une

relation apaisée
Malgré toute la bonne volonté
du monde, il continue à se tor-
tiller dans tous les sens, incapa-
ble de vous écouter ? Votre
enfant est unique, son accompa-
gnement nécessite des aménage-
ments et de la persévérance.
N’hésitez pas à lui faire part de
votre ressenti :
« Quand tu fais la tête pour ap-
prendre tes leçons, quand tu
bouges dans tous les sens et que
tu quittes la chaise pour aller
faire je ne sais quoi, voilà ce que
je ressens. Je me dis mince,
comment faire pour l’aider à

faire des devoirs à la maison un
temps quotidien plus agréable
». Vous pouvez aussi expliquer
pourquoi les devoirs existent. Il
n’a pas forcément conscience de
l’importance de ce temps de tra-
vail après une journée d’effort
en classe. Les devoirs à faire, les
leçons à apprendre, les matières
à approfondir, les contrôles à ré-
viser… Tout ça est primordial
pour assimiler les connais-
sances. Ce sont de bons moyens
pour entraîner l’intelligence et
pour permettre l’acquisition des
habitudes de travail en autono-
mie. Non non, le travail à la
maison n’a pas été inventé pour
embêter les enfants !
Félicitez-le quand le travail est
terminé et qu’il s’est investi. Si
ça ne s’est pas bien passé, don-
nez-lui des pistes d’améliora-
tion. Ce long travail
d’accompagnement peut porter
du fruit. Si vous avez plusieurs
enfants, vous pouvez échelonner
l’accompagnement. Pourquoi
ne pas commencer par le benja-
min et terminer par l’aîné. Gar-
dez toujours le même ordre
pour que chaque enfant s’y re-
trouve.

KAMILIA.A
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Le massacre du 17 octobre 1961 à Paris : « ici on noie les Algériens ! »

Ce jour-là, des dizaines
d’Algériens ont été noyés
dans la Seine ou massa-

crés par la police française à
Paris. C’est un devoir de justice
de ne pas l’oublier.
Le 17 octobre 1961 alors que la
guerre d’Algérie touche à sa fin,
le FLN appelle à une manifesta-
tion pacifique dans les rues de
Paris pour dénoncer le couvre-
feu raciste imposé quelques jours
plus tôt aux Algériens et par ex-
tension à tous les
Maghrébins  (obligation d’être
sans cesse isolé, et interdiction
aux travailleurs algériens de sor-
tir de 20h30 à 5h30, les cafés
tenus par des musulmans doi-
vent fermer à 19h...). Cette ma-
nifestation rassemble environ
30.000 personnes.
Début de la manifestation

pacifique le 17 octobre
1961 à Paris

Le préfet de police de Paris,
Maurice Papon, qui a reçu carte
blanche des plus hautes autori-
tés, dont de Gaulle, lance, avec
7.000 policiers, une répression
sanglante. Il y aura 11.730 arres-
tations, et peut-être beaucoup
plus de 200 morts, noyés ou exé-
cutés, parmi les Algériens.
Ce crime au coeur de l’État fran-
çais n’a toujours pas été reconnu
officiellement alors même que les
partisans de la Nostalgérie prô-
nent la promotion de l’oeuvre
positive française durant la colo-
nisation dans les programmes
scolaires !!! [1]
Le 27  octobre 1961, Claude
Bourdet, alors conseiller munici-
pal de Paris et aussi journaliste à
"France-Observateur", avait in-
terpellé le préfet de police, Mau-
rice Papon, en plein conseil
municipal de Paris sur l’exacti-
tude des faits qui se lisaient dans
la presse parisienne, à savoir le
repêchage dans la Seine de 150
cadavres d’Algériens depuis le
17  octobre 1961 entre Paris et
Rouen.

« Monsieur le Préfet 
de Police »

Intervention de Claude
Bourdet au Conseil 
municipal de Paris, 
le 27 octobre 1961

Les silences de Monsieur
Maurice Papon
Claude Bourdet

« J’en viens d’abord aux faits. Il
n’est guère besoin de s’étendre.
Parlerai-je de ces Algériens cou-
chés sur le trottoir, baignant
dans le sang, morts ou mourants,
auxquels la Police interdisait
qu’on porte secours ? Parlerai-je
de cette femme enceinte, près de
la place de la République, qu’un
policier frappait sur le ventre ?
Parlerai-je de ces cars que l’on
vidait devant un commissariat
du quartier Latin, en forçant les
Algériens qui en sortaient à défi-
ler sous une véritable haie d’hon-
neur, sous des matraques qui
s’abattaient sur eux à mesure
qu’ils sortaient ? J’ai des témoi-
gnages de Français et des témoi-
gnages de journalistes étrangers.
Parlerai-je de cet Algérien inter-
pellé dans le métro et qui portait
un enfant dans ses bras  ?
Comme il ne levait pas les bras
assez vite, on l’a presque jeté à
terre d’une paire de gifles. Ce

n’est pas très grave, c’est simple-
ment un enfant qui est marqué à
vie !
Je veux seulement mentionner
les faits les plus graves et poser
des questions. Il s’agit de faits
qui, s’ils sont vérifiés, ne peuvent
pas s’expliquer par une réaction
de violence dans le feu de l’ac-
tion. Ce sont des faits qui méri-
tent une investigation sérieuse,
détaillée, impartiale, contradic-
toire.
D’abord, est-il vrai qu’au cours
de cette journée, il n’y ait pas eu
de blessés par balle au sein de la
Police ? Est-il vrai que les cars
radio de la Police aient annoncé
au début de la manifestation dix
morts parmi les forces de l’or-
dre, message nécessairement
capté par l’ensemble des bri-
gades... et qui devait donc exciter
au plus haut point l’ensemble des
policiers ? C’était peut-être une
erreur, c’était peut-être un sabo-

tage, il faudrait le savoir  ; et
peut-être, d’autre part, n’était-ce
pas vrai. C’est pour cela que je
veux une enquête.
Photo d’Elie Kagan prise

le 17 octobre 1961
De même, est-il vrai qu’un grand
nombre des blessés ou des morts
ont été atteints par des balles du
même calibre que celui d’une
grande manufacture qui fournit
l’armement de la Police  ?
Qu’une grande partie de ces
balles ont été tirées à bout por-
tant ? Une enquête dans les hô-
pitaux peut donner ces
renseignements. Il est clair que
ce n’est pas n’importe quelle en-
quête et que ceux qui la feraient
devraient être couverts par son
caractère officiel et savoir qu’ils
ne risqueraient rien en disant la
vérité.
Et voici le plus grave : est-il vrai
que dans la « cour d’isolement »

de la Cité, une cinquantaine de
manifestants, arrêtés apparem-
ment dans les alentours du bou-
levard Saint-Michel, sont
morts  ? Et que sont devenus
leurs corps ? Est-il vrai qu’il y a
eu de nombreux corps retirés de
la Seine  ? Dans les milieux de
presse, et pas seulement dans les
milieux de la presse de gauche,
dans les rédactions de la presse
d’information, on parle de 150
corps retirés de la Seine entre
Paris et Rouen. C’est vrai ou ce
n’est pas vrai ? Cela doit pouvoir
se savoir. Une enquête auprès des
services compétents doit permet-
tre de le vérifier. Cela implique,
ai-je dit, non pas une enquête po-
licière ou administrative, c’est-à-
dire une enquête de la Police sur
elle-même, mais une enquête très
large, avec la participation
d’élus.
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L’essentiel
J’en viens maintenant au propos
qui est pour moi l’essentiel : celui
qui vous concerne directement,
Monsieur le Préfet de Police.
Mon projet n’est pas de clouer
au pilori la Police parisienne, de
prétendre qu’elle est composée
de sauvages, encore qu’il y ait eu
bon nombre d’actes de sauvage-
rie. Mon projet est d’expliquer
pourquoi tant d’hommes, qui ne
sont probablement ni meilleurs,
ni pires qu’aucun de nous, ont
agi comme ils l’ont fait. Ici je
pense que, dans la mesure où
vous admettrez partiellement ces
faits, vous avez une explication.
Elle a d’ailleurs été donnée tout
à l’heure : elle réside dans les at-
tentats algériens, dans les pertes
que la Police a subies.
Il s’agit seulement d’expliquer,
sur le plan subjectif, l’attitude de
la Police, cette explication est, en
partie, suffisante. Nous nous
sommes inclinés assez souvent ici
sur la mémoire des policiers tués
en service commandé pour le sa-
voir, mais cela n’explique pas
tout. Et surtout, ces explications
subjectives ne suffisent pas. Le
policier individuel riposte
lorsqu’il est attaqué, mais il faut
voir les choses de plus loin. Ce
qui se passe vient d’une certaine
conception de la guerre à ou-
trance menée contre le nationa-
lisme algérien. Ici on peut me
répondre : « Auriez-vous voulu
que nous laissions l’ennemi agir
librement chez nous ? Et même
commettre des crimes impuné-
ment ? » Sur ce plan, la logique
est inévitable : l’ennemi est l’en-
nemi ; il s’agit de le briser par
tous les moyens, ou presque.
Mais l’ennemi répond alors de la
même façon, et on arrive là où
nous sommes aujourd’hui. Il
était impossible qu’il y ait une
guerre à outrance en Algérie et
qu’il ne se passe rien en France.
Mais ce que je dis - et cela me
semble vérifié pour tout ce qu’on
a dit ici, à droite, sur la puissance
du FLN en France, et sur la me-
nace qu’il représente -, c’est qu’il
aurait pu rendre la situation in-
finiment plus grave qu’il ne l’a
rendue.

La guerre à outrance
Les dirigeants algériens ont agi
non pas en vertu de sentiments
d’humanité mais dans leur pro-
pre intérêt, parce qu’ils voulaient
pouvoir organiser les Algériens
en France, parce qu’ils voulaient
« collecter » comme on l’a dit et
cela, vous le savez bien, en géné-
ral beaucoup plus par le consen-
tement que par la terreur. Il y
avait là aussi, probablement,
l’influence d’un certain nombre
de cadres algériens, en particu-
lier de ces cadres syndicaux de
l’UGTA, très enracinés dans le
mouvement syndical français,
très proches de la population mé-
tropolitaine, hostiles au terro-
risme. Ce sont malheureusement
eux, justement, parce qu’ils
étaient connus, repérés, voyants,
qui ont été les premiers arrêtés,
souvent déportés en Algérie, et
on ne sait pas malheureusement,
vous le savez, ce que ceux-là sont
devenus.
Vous répliquerez qu’il y a eu, dès
le début de la guerre, des règle-
ments de compte entre Algériens,
des liquidations de dénoncia-
teurs, etc., c’est-à-dire des crimes
que la Police ne pouvait pas tolé-
rer, quelle que fût sa politique.

Oui, mais il y a, pour la Police,
bien des façons d’agir et dans les
premiers temps, on n’a pas vu se
produire, du côté policier, les vio-
lences extrêmes qui sont venues
ultérieurement. Ce que je dis,
c’est qu’à un certain moment, on
a estimé que cette action de la
Police ne suffisait pas.
On a estimé qu’il fallait qu’à la

guerre à outrance menée contre
le FLN en Algérie corresponde la
guerre à outrance menée contre
le FLN en France. Le résultat a
été une terrible aggravation de la
répression, la recherche par tous
les moyens du « renseignement »,
la terreur organisée contre tous
les suspects, les camps de concen-
tration, les sévices les plus inima-
ginables et la «  chasse aux
ratons ».

Je dis, Monsieur le Préfet de Po-
lice, que vous-même avez parti-
culièrement contribué à créer
ainsi, au sein d’une population
misérable, épouvantée, une si-
tuation où le réflexe de sécurité
ne joue plus. Je dis que les
consignes d’attentats contre la
Police étaient bien plus faciles à
donner dans un climat pareil de

désespoir. Je dis que même si de
telles consignes n’existaient pas,
le désespoir et l’indignation suf-
fisaient souvent à causer des at-
tentats spontanés, en même
temps qu’à encourager ceux qui,
au sein du FLN, voulaient en or-
ganiser. Je dis qu’on a alimenté
ainsi un enchaînement auquel on
n’est pas capable de mettre fin.

Est-il vrai ?

Je pense, Monsieur le Préfet de
Police, que vous avez agi dans
toute cette affaire exactement
comme ces chefs militaires qui
considèrent que leur propre suc-
cès et leur propre mérite se me-
surent à la violence des combats,
à leur caractère meurtrier, à la
dureté de la guerre. C’était la
conception du général Nivelle au

cours de l’offensive du Chemin
des Dames, et vous savez que
l’Histoire ne lui a pas été favora-
ble. C’est cette conception qui a
été la vôtre à Constantine et celle
que vous avez voulu importer
dans la région parisienne, avec
les résultats que l’on sait. Main-
tenant, vous êtes pris à votre pro-
pre jeu et vous ne pouvez pas
vous arrêter, même en ce mo-
ment, à une époque où la paix

paraît possible. La terreur à la-
quelle la population algérienne
est soumise n’a pas brisé la me-
nace contre vos propres policiers,
bien au contraire. J’espère me
tromper, j’espère que vous n’au-
rez pas relancé, d’une manière
encore pire, l’enchaînement du
terrorisme et de la répression.
Car, enfin, il n’était pas condam-
nable, il était excellent que
le FLN cherche, lui, à sortir de
cet engrenage par des manifesta-
tions de rue, des manifestations
dont un grand nombre de gens
ont dit qu’elles étaient, à l’ori-
gine, pacifiques. Nous aurions dû
comprendre, vous auriez dû
comprendre, que c’était là l’exu-
toire qui permettrait au déses-
poir de ne pas se transformer en
terrorisme. Au lieu de cela, vous
avez contribué à créer une situa-
tion pire. Vous avez réussi, et
peut-être certains s’en félicitent-
ils, à dresser contre les Algériens,
il faut le dire, une partie impor-
tante de la population parisienne
qui ne comprend pas évidem-
ment pourquoi ces Algériens ma-
nifestent. Elle n’est pas
algérienne, cette population, elle
ne vit pas dans les bidonvilles, sa
sécurité de tous les instants n’est
pas menacée par les harkis, etc.
Alors, évidemment, « que vien-
nent faire dans les rues ces Algé-
riens  ? Leur attitude est
incompréhensible ! »
Je dis, Messieurs les Préfets, mes
chers collègues, que loin de cher-
cher à réprimer l’agitation poli-
tique des Algériens, nous devons
dans cette perspective de négo-
ciation, de paix, qui s’ouvre
enfin, même si c’est trop tard -
nous devons chercher à légaliser
l’activité politique des Algériens
en France. Il faut que leur action
politique s’effectue au grand
jour, avec des organisations lé-
gales, donc contrôlables, avec des
journaux que l’on puisse lire.
Nous devons leur laisser d’autres
moyens que ceux du désespoir.

Kamilia .P 
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C’est l’histoire d’un
tweet, d’un champion
de jeu de cartes vir-

tuel, d’un dessin animé… et de
Hong Kong. Ce sont surtout les
mésaventures de trois géants
américains qui se sont retrouvés,
cette semaine, à leurs profits dé-
fendant rattrapés par le conflit
qui oppose les autorités chinoises
aux manifestants hongkongais.
Le créateur du dessin animé
"South Park", la ligue de basket-
ball NBA et le studio de jeux
vidéo Blizzard ont, tous les trois,
dû mettre en balance leurs inté-
rêts économiques en Chine et un
soutien plus ou moins explicite
aux aspirations démocratiques
des Hongkongais, qui rencon-
trent un large écho sur la scène
internationale. Trois exemples et
trois réactions différentes mon-
trant la manière dont ce conflit
chinois s’exporte de l’autre côté
du Pacifique.
La NBA et l’art de l’équili-
brisme. Tout s’est passé très vite.
Daryl Morey, le manager général
de l’équipe américaine de basket
des Houston Rockets, a publié
sur Twitter un message de sou-
tien aux manifestants hongkon-

gais, vendredi 4 octobre.
Quelques jours plus tard, la NBA
a failli perdre des millions, voire
des milliards de dollars pour
avoir provoqué l’ire de Pékin.
La ligue nord-américaine s’est
appuyée sur l’aura du champion
chinois pour cultiver de lucratifs
rapports avec les autorités chi-
noises. Après des années d’ef-
forts, la NBA a décroché des
accords de diffusion de matches
américains qui ont séduit plus de
500 millions de spectateurs en
Chine. En 2018, le géant des mé-
dias et du jeu vidéo Tencent s’est
même engagé à retransmettre
pendant cinq ans le championnat
américain pour 1,5 milliard de
dollars.
Mais depuis le tweet de Daryl
Morey, tout est remis en cause.
Tencent a déjà refusé de diffuser
deux matches et la télévision pu-
blique ne veut plus en entendre
parler. Yao Ming, devenu direc-
teur de la fédération chinoise de
basket, s’est dit “très en colère”
contre ses ex-coéquipiers. Et les
médias chinois ont appelé la
NBA à se distancer des propos de
Daryl Morey.
Des excuses ? La NBA et le pa-

tron des Houston Rockets font
tout pour éviter d’en faire. Ils ont
mis de l’eau dans leur vin en as-
surant n’avoir pas voulu offenser
les Chinois, le directeur de la fé-
dération américaine doit se ren-
dre, vendredi, à Shanghai pour
essayer d’aplanir la situation,
mais personne, côté américain,
n’a encore prononcé les mots ma-
giques… tant attendus par
Pékin.
La NBA se retrouve, en effet,
obligée à jouer les équilibristes.
Aux États-Unis, elle bénéficie de
l’image de “fédération sportive la
plus progressiste”, rappelle le
New York Times. Des joueurs
comme LeBron James, Kobe
Bryant ou Derrick Rose se sont
élevés contre les violences poli-
cières et le racisme. La NBA a
annulé, en 2017, son match de
gala annuel à Charlotte (Caro-
line du Nord) à cause d’une loi
adoptée par l’État et perçue
comme homophobe. “La NBA
pousse ses joueurs à prendre des
positions publiques car c’est bon
pour son image, bon pour le mar-
keting et bon pour ses affaires”,
souligne le Wall Street Journal.
Si elle venait à dénoncer les pro-

pos de Daryl Morey, elle risque-
rait de saper ce long travail qui
lui a permis de se façonner une
image unique et, commerciale-
ment rentable, aux États-Unis.
Blizzard et l’art de l'autocensure.
Le sang des responsables du stu-
dio de jeux vidéo n’a fait qu’un
tour lorsque Chung Ng Wai, un
compétiteur professionnel hong-
kongais de son très populaire jeu
de cartes virtuel "Hearthstone",
est apparu à l’écran pour son in-
terview après un match, lundi 6
octobre. Il portait un masque à
gaz et des lunettes – l’attirail tra-
ditionnel des manifestants à
Hong Kong – et a appelé à défen-
dre la cause hongkongaise.
La sentence ne s’est pas fait at-
tendre : le jeune homme, sur-
nommé “Blitzchung” dans le jeu,
a été banni de toute compétition
pendant un an et a dû rembour-
ser l’intégralité de ses gains de la
saison en cours, environ 10 000
dollars. Blizzard, le studio à l’ori-
gine de "Hearthstone", a même
licencié les deux commentateurs
qui s’occupaient de l’interview
de Chung Ng Wai.
La violence de la sanction n’a pas
manqué de susciter de vives cri-

tiques dans le milieu de jeu vidéo.
Blizzard a subi les foudres de
joueurs lui reprochant d’avoir
sacrifié l’un des leurs sur l’autel
des bonnes relations avec Pékin.
D’anciens membres de Blizzard
ont dénoncé, sur les réseaux so-
ciaux, la “perte de valeurs”
d’une entreprise qu’ils ont aidé à
grandir.
Le retour de flammes a même
gagné le monde politique améri-
cain. Le sénateur républicain
Marco Rubio a regretté que la
puissance économique de la
Chine soit telle qu’elle “oblige
des entreprises américaines à
s’autocensurer ainsi”, tandis que
son collègue démocrate Ron
Wyden a condamné
Activision/Blizzard pour être
“prêt à s’humilier pour plaire" à
Pékin.
Ces responsables politiques ju-
gent que cette affaire illustre à
merveille la manière dont la
Chine exporte la censure grâce à
sa puissance économique. Bliz-
zard est, en effet, détenu à 5 %
par le géant Tencent, et le groupe
réalise 12 % de son chiffre d’af-
faires en Chine.

NBA, jeu vidéo, animation : le "made in USA" rattrapé par la crise à Hong Kong
Le conflit à Hong Kong met des groupes américains dans des situations délicates, à l'image de la NBA, 

fédération américaine de basket, d'Activision/Blizzard, un géant du jeu vidéo et des créateurs du dessin animé South Park.

Depuis septembre, de grandes taches de
pétrole se déversent régulièrement sur
des plages du nord-est du Brésil. L'ori-

gine de ces grandes galettes d'hydrocarbures,
qui ont souillé plus de 130 plages paradi-
siaques, demeure à ce jour inconnue.
Leur origine reste mystérieuse. Depuis début
septembre, des galettes de pétrole apparaissent
régulièrement sur la côte nord-est du Brésil.
Au moins 2 000 km de côtes, soit plus de 130
plages, ont été souillés.
Selon le ministre de l'Environnement, "plus de
100 tonnes de pétrole" ont déjà été retirées des
sites touchés. 
Petrobras, la compagnie pétrolière d'État, as-
sure que cet hydrocarbure n'est pas le sien.
Pour le président Jair Bolsonaro, le déverse-

ment de ce pétrole pourrait d'ailleurs être in-
tentionnel. "Nous avons sur notre radar un
pays qui pourrait être à l'origine de ce pétrole
et nous continuons à travailler de la meilleure
façon possible, a-t-il affirmé. 
Déjà critiqué pour son manque d'empresse-
ment à lutter contre les incendies en Amazonie,
le gouvernement brésilien est de nouveau ac-
cusé d'avoir mis du temps à réagir.
Pour les défenseurs de l'environnement, cette
pollution au pétrole risque d'avoir d'impor-
tantes répercussions sur les écosystèmes. Sur
le plan économique, ce "désastre écologique"
aura également des conséquences. Réputé
pour ses plages, le nord-est brésilien tire en
effet la majeure partie de ses revenus du tou-
risme.

Àquatre jours du second
tour de la présidentielle
tunisienne, le finaliste

Nabil Karoui, actuellement incar-
céré, doit être libéré mercredi 9
octobre. La décision a été prise
par la Cour de cassation, selon
son avocat Me Ben Messoud.
L'homme d'affaires a été arrêté
le 23 août, dix jours avant le
début de la campagne présiden-
tielle, après des accusations de
fraude fiscale et de blanchiment
d'argent. Arrivé en deuxième po-
sition du premier tour de la pré-
sidentielle anticipée avec 15,6 %
des suffrages, il affrontera au se-
cond tour le juriste Kaïs Saïd, qui
a obtenu 18,4 %.

Un feuilleton judiciaire
La demande de libération de
Nabil Karoui avait été rejetée
mardi 1er octobre par la justice.
L'Instance supérieure indépen-

dante pour les élections (Isie),
s'appuyant sur la présomption
d'innocence, l'autorisait cepen-
dant à être candidat, à moins
qu'il ne soit définitivement
condamné par la justice.
Les observateurs européens, tout
comme de nombreux organismes
et responsables politiques tuni-
siens, avaient depuis appelé à ce
que Nabil Karoui puisse faire
campagne de façon équitable.
Nombreux sont ceux dans la
classe politique tunisienne qui
voient dans cet homme d'affaires
âgé de 56 ans un démagogue uti-
lisant sa chaîne de télévision
Nesma à des fins politiques. Ses
partisans considèrent en re-
vanche son arrestation comme le
résultat d'une conspiration pour
l'écarter du pouvoir et margina-
liser les classes populaires, dont il
se dit le champion.

Une cour d'appel tunisienne a ordonné, 
mercredi, la libération du candidat à l'élection

présidentielle Nabil Karoui avant le second tour
de scrutin prévu dimanche.

L'opération militaire
contre la milice kurde
des Unités de protec-

tion du peuple (YPG), bête noire
d'Ankara, a été lancée dans le
nord-est de la Syrie, a annoncé le
président turc Recep Tayyip Er-
dogan, mercredi 9 octobre.
L'aviation et l'artillerie turques
bombardaient en début de soirée
les positions des YPG à Ras al-
Aïn et Tal Abyad, deux localités
proches de la frontière turque,
selon les médias turcs et une
ONG. Les forces kurdes ont an-
noncé la mort de deux "civils"
dans les raids turcs.

"Épargner les civils"
Le président en exercice du
Conseil de sécurité de l'ONU,
l'ambassadeur sud-africain
Jerry Matthews Matjila, a ap-
pelé mercredi la Turquie à
"épargner les civils" et à "exer-
cer un maximum de retenue"
dans ses opérations militaires en
Syrie. Une réunion d'urgence du
Conseil de sécurité se tiendra
jeudi. 
Jean-Claude Juncker, président
sortant de la Commission euro-
péenne, a également demandé à
la Turquie de mettre fin à son of-
fensive dans le nord-est de la

Syrie. De son côté, la France a
condamné "très fermement"
cette offensive.
Du côté des Etats-Unis, l'influent
sénateur républicain Lindsey
Graham a déclaré que le
Congrès américain allait faire
payer "très cher" au président
turc Recep Tayyip Erdogan son
offensive en Syrie. "Priez pour
nos alliés kurdes qui ont été hon-
teusement abandonnés par l'ad-
ministration Trump", a-t-il écrit
sur Twitter. "Je vais mener les ef-
forts au Congrès pour qu'Erdo-
gan paie très cher", a ajouté
celui qui est d'ordinaire un

proche soutien du président Do-
nald Trump.

L'analyse de Marc Pie-
rini, ancien ambassadeur

de l'UE en Syrie
Des premiers 

bombardements
Cette offensive, que la Turquie
menaçait depuis plusieurs mois
de lancer, est la troisième d'An-
kara en Syrie depuis 2016. Elle
ouvre un nouveau front dans un
conflit qui a fait plus de 370 000
morts et des millions de déplacés
depuis 2011.
La Turquie entend créer une

"zone de sécurité" dans le nord
de la Syrie afin de permettre le
retour de millions de réfugiés
qu'elle a accueillis sur son terri-
toire. Elle veut aussi éloigner la
menace que constituent à ses
yeux les Kurdes syriens, qu'elle
considère comme des terroristes.
Le président américain Donald
Trump a semblé donner son feu
vert dimanche à une telle opéra-
tion avant de nuancer ses propos
et d'assurer que Washington
n'avait "pas abandonné les
Kurdes", qui ont joué un rôle
crucial dans la défaite militaire
de l'organisation État islamique.

La Turquie lance son offensive dans le nord-est de la Syrie
Ankara a annoncé, mercredi, le lancement de l'offensive dans le nord-est de la Syrie, visant à éliminer "

un corridor terroriste" à la frontière sud du .



L’Olympique de Marseille lance
son école en Algérie
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Dossier Aouar… Belmadi clôt définitivement le débat !

S’il y a un sujet qui s’invite à
chaque conférence de presse
du sélectionneur Djamel Bel-

madi, c’est le dossier des joueurs
binationaux  susceptibles  de ren-
forcer les Fennecs. Les dossiers
Aouar, Larouci, Adli et Ait Nouri
font de bruit ces derniers temps.
Belmadi a d’ailleurs coupé court la
question sur le cas d’Aouar en
éclaircissant les choses. ‘’J’entends
beaucoup parler de Houssem
Aouar et il faut qu’on mette les
choses au clair. Aouar est un
joueur de l’équipe de France
même s’il n’a pas encore joué et
qu’il reste sélectionnable’’.
‘’Adli, Nouri intéressé par l’Algé-
rie ? Posez leur la question à eux
!’’
Concernant les autres pépites
franco-algériennes qui suscitent
déjà le débat sur le choix de pays
qui veulent   représenter,   Nouri,
Larouci, Adli, le sélectionneur
champion d’Afrique a répli-
qué :   ‘’ On nous cite Aouar, Ait
Nouri, Adli …Evidemment que ce
sont des algériens et qu’on est in-
téressés mais ils sont en Equipe de
France ! Allez les voir eux, posez
leur la question à eux !’’.
Et d’enchaîner : ‘’Soit ils vous di-
sent oui on vient, soit ils vous di-
sent on est en stand-by (…) Il faut
arrêter de les citer…’’ a notam-
ment conclu le quatrième meilleur
entraîneur au monde.

Le cas Larouci 
de Liverpool

Quant au jeune talent de Liver-
pool, à savoir Larouci, Belmadi à
expliquer  : ‘’Larouci  ? Joue en

équipe réserve de Liverpool ! Avec
tout le respect que j’ai pour lui et
on espérant qu’un jour il devienne
un grand joueur, mais un peu de
respect pour notre sélection, on est
champions d’Afrique !‘’

Belmadi et l’équipe 
du FLN

Belmadi s’est, également, rappelé
de l’équipe FLN algérien. ‘’ Si on
remonte historiquement, mis à
part les joueurs du FLN citez moi

un joueur qui a quitté l’équipe de
France pour rejoindre celle d’Al-
gérie ? Ce serait une première. Il
y’a une possibilité pourquoi
pas ?!…’’a-t-il asséné.

R.A

Pourquoi l’USMA refuse de jouer le grand
derby face au MCA !

Alors que la Ligue professionnelle
de football (LFP) a programmé,
le 12 du mois courant, le match

retard entre le MC Alger et l’USM
Alger, la direction usmiste va saisir la
LFP pour reporter de nouveau ce derby,
rapporte aujourd’hui le quotidien Li-
berté.
Cette intention de la direction des Rouge
et Noir est motivée par la programma-
tion des matchs retards du championnat
lors des dates FIFA. Dans ce contexte,
l’USM Alger ne veut pas jouer le derby
face au MCA sans son meneur de jeu li-
byen, à savoir Ellafi.
Le n° 10 des Rouge et Noir sera, en effet,
concerné par les deux matchs amicaux

de son pays contre le Maroc (10 octo-
bre), puis la Mauritanie (15 octobre).
‘’(…) Aucun article du règlement du
championnat n’oblige l’USMA à évoluer
sans son meneur de jeu. Pis encore , le
club usmiste aurait gain de cause à coup
sûr dans le cas d’un recours à la FIFA
qui interdit justement d’organiser des
rencontres officielles interclubs durant
les dates internationales’’ , souligne,
d’ailleurs, le même média.
Notons, par ailleurs, que le club algérois
n’écarte pas de l’idée de ‘’faire un re-
cours à la FIFA qui interdit justement
d’organiser des rencontres officielles in-
terclubs durant les dates internatio-
nales’’, précise la même source.

L’Olympique de Marseille, a ou-
vert sa première école   »OM
school » de football en Algérie,

au niveau du Complexe « Foot Five » de
Staouéli (Alger), ont annoncé les organi-
sateurs, mardi à Alger.
»L’Olympique de Marseille a toujours eu
des relations privilégiées et intimes avec
l’Algérie. Une des choses qui nous intéres-
sent le plus, et d’être en contact avec la
jeunesse algérienne. Nous estimons que
notre vrai public c’est les enfants et les
adolescents. Ouvrir cette école à Alger,
c’est vraiment très symbolique et ça
prouve notre engagement envers l’Algérie
qui est un pays moteur en football. Pour
nous, l’Afrique du nord est devenu une
priorité et on veut réaliser des choses
concrètes et qui dures », a indiqué le di-
recteur général du club français, Laurent
Colette, lors d`une conférence de presse à
Alger.
»Ce ne sera pas un programme d’élite

mais on espère accueillir beaucoup d’en-
fants qui veulent jouer et apprendre le
football. Le but n’est pas de rechercher la
pièce rare mais de permettre aux jeunes

de se frotter à une éducation footballis-
tique et humaine complète », a t-il ajouté.
Pour sa part, l’ancien joueur de l’équipe
de France, Basile Boli, actuellement am-
bassadeur de l’OM, s’est dit  »heureux »
de voir le lancement de la première école
de l’OM en Algérie.
»Il s’agit d’un partenariat durable qui

permettra de suivre les jeunes algériens
qui seront inscrits dans cette école. Il va
nous permettre aussi de pouvoir intensi-
fier les relations entre l’Algérie et Mar-
seille. Je suis très heureux de ce
lancement, en présence des techni-
ciens.   », a dit Boli, avant
d’enchainer:   »Je profite de l’occasion
pour féliciter Djamel Belmadi et le peuple
algériens après le sacre de l’équipe natio-
nale en Coupe d’Afrique des Nations
2019 ».
L’autre représentant du club français,
Alejendro Requena, qui occupe le poste
de Manager marketing international, a
estimé que les jeunes algériens seront en-
cadrés de la même manière de travail, ap-
pliquée à Marseille.

‘’SLIMANI, LE GIROUD AL-
GÉRIEN’’, a, ainsi, intitulé le cé-
lèbre magazine français France
Football, dans son édition hebdo-
madaire paru ce lundi 07 octo-
bre.
S’il y a un joueur qui marque les
esprits dans le championnat
français, c’est bien l’attaquant
international algérien, Islam Sli-
mani. L’attaquant de 31 ans est
arrivé à Monaco sous une pluie
de critiques, lui qui était loin de
son niveau.

Face au critiques, le champion
d’Afrique a entamé son parcours
avec le club princier ‘’en verve et
contre tous’’ estime France Foot-
ball.  ‘’ Quant aux critiques et
aux difficultés, il n’en a cure. Il a
l’habitude de les surmonter de-
puis le début de sa carrière,
jusque dans son propre pays. Et
à 31 ans, il n’a jamais été aussi
sûr de sa force’’.
Le média français a, notamment,
encensé les performances de
Super Slim avec depuis son ar-

rivé en France. Les statistique
parlent de lui et le rôle indispen-
sable qui joue dans la composi-
tion monégasque plaide en sa
faveur.
‘’Son transfert de Leicester à
Monaco n’a pas été le plus fra-
cassant du mercato d’été. Mais
son début de saison a marqué
tous les esprits. Avec déjà quatre
buts et six passes décisives, l’at-
taquant algérien a tout d’un ex-
cellent rapport qualité-prix’’.

Quand la presse française encense Slimani et le compare à… Giroud

Juan Cuadrado, le milieu de
terrain colombien a envoyé
un message aux futurs adver-

saires des Cafeteros, à savoir le
Chili (10 octobre) et l’Algérie (15

octobre)
‘’ Nous, les joueurs colombiens, ne
faisons pas la différence entre un
match amical et un match officiel.
On est là avant tout pour défendre

la réputation que notre sélection a
acquise ces dernières années’’ a,
ainsi déclaré le joueur de la Juven-
tus au journal espagnol Marca.
Avant d’ajouter : ‘’ Les gens vont

dire que ces deux matchs sont à
notre portée, mais le Chili et l’Al-
gérie possède différentes qualités
et qui peuvent nous faire mal à
tout moment’’

A rappeler que le très attendu
match amical entre la Colombie et
l’Algérie se déroulera le 15 du
mois courant au stade Pierre
Maurroy à Lille.

Juan Cuadrado annonce la couleur avant d’affronter les Verts !
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Barcelone - Malaise : Ce joueur du Barça qui prend la défense d’Antoine Griezmann !

Pour Antoine Griezmann,
les débuts au FC Barcelone
ne sont pas si faciles que

cela. Mais le Français peut tout
de même compter sur le soutien
de ses coéquipiers. Et après Lio-
nel Messi, c’est Carles Perez qui
a pris la défense de Griezmann.
Recruté pour 120M€ par le FC
Barcelone, Antoine Griezmann
était attendu en Catalogne, no-
tamment pour son association
avec Lionel Messi. Mais pour le
moment, malgré ses 3 buts en
Liga, le Français a beaucoup de
mal à trouver sa place, lui qui
doit notamment s’exiler dans le
couloir gauche de l’attaque d’Er-
nesto Valverde. Les débuts ne
sont pas idéaux pour Griez-
mann, mais ce mercredi, Sport a
annoncé que le vestiaire du

Barça aurait décidé d’agir pour
mettre le champion du monde
dans les meilleures conditions. Et
cela a notamment commencé
avec la sortie de Lionel Messi,
qui a pris la défense de l’ancien
joueur de l’Atlético Madrid.
« Il finira par s’adapter,

c’est sûr »
Ce mercredi, Lionel Messi n’a
pas été le seul joueur à voler au
secours d’Antoine Griezmann.
En effet, rapporté par Marca,
Carles Pérez a lui aussi eu
quelques mots pour l’attaquant
français, assurant alors : «
Griezmann est un joueur de
taille mondiale et il arrivé il y a
peu. Il doit s’adapter et connaî-
tre ses coéquipiers. Il finira par
s’adapter, c’est sûr ».

Retraité depuis le mois de
mai, David Ferrer s’est
exprimé sur la rivalité

entre Roger Federer et Rafael
Nadal qu'il considère comme les
meilleurs joueurs de l'histoire.
Qui de mieux placé pour parler
de Roger Federer et de Rafael
Nadal qu’un joueur qui a dis-
puté 49 matches face aux deux
hommes au cours de sa carrière
? Et ce joueur n’est autre que
David Ferrer, tout jeune retraité
du circuit ATP (mai 2019). L’an-
cien numéro trois mondial, qui

n’a jamais battu le Suisse en
dix-sept confrontations et n’a
dominé le Majorquin « qu’à »
six reprises en trente-deux ren-
contres, a ainsi estimé que Fede-
rer et Nadal étaient les deux
meilleurs joueurs que la planète
tennis ait connus.

« Ce sont les résultats
qui marquent 

le classement dans 
ce sport »

« Roger Federer et Rafael Nadal
sont les deux meilleurs joueurs
de l’histoire. Il est vrai que

Roger a remporté un tournoi du
Grand Chelem de plus que
Rafa, ce qui fait que de nom-
breuses personnes le considè-
rent comme le plus grand de
tous les temps et ce sont les ré-
sultats qui marquent le classe-
ment dans ce sport. J’espère
que Rafa pourra le rejoindre
d’ici peu et devenir, pourquoi
pas, le meilleur », a confié David
Ferrer, au micro d’Antena 3,
dans des propos relayés par We
Love Tennis.

APS

Malgré toutes les rumeurs le
concernant cet été, Ivan Rakitic
est finalement resté au FC Bar-

celone. Toutefois, Cristiano Ronaldo au-
rait bien que cela se passe différemment.
Avec l’arrivée de Frenkie De Jong et l’ex-
plosion d’Arthur, Ivan Rakitic était
poussé vers la sortie cet été au FC Barce-
lone. Malgré un statut de cadre d’Er-
nesto Valverde lors des dernières saisons,
le Croatie était donc sur le départ. An-
noncé un peu partout, notamment vers le
PSG dans le cadre de l’opération Ney-
mar, Rakitic n’a finalement pas bougé,

bien qu’il s’assoit sur le banc de touche
au Barça depuis le début de la saison.

L’appel de Cristiano Ronaldo
Ivan Rakitic a donc vécu un été mouve-
menté, bien qu’il n’ait pas quitté le FC
Barcelone. Un scénario que Cristiano
Ronaldo aurait bien aimé changer. En
effet, selon le média croate, 24sata, la star
de la Juventus aurait personnellement
appelé le vice-champion du monde afin
de le convaincre de venir dans le Pié-
mont. Une action qui n’a finalement pas
porté ses fruits puisque le Barça deman-
dait trop pour Rakitic, environ 50M€.

Alors que l’avenir de James Rodri-
guez était incertain cet été, Floren-
tino Pérez aurait tenté d’envoyer

l’international colombien vers le Napoli
pour une raison bien précise.
Après deux années passées en prêt du
côté du Bayern Munich, James Rodri-
guez a fait son retour au Real Madrid cet
été. Depuis, l’international colombien
tente de s’imposer dans le onze de Zine-
dine Zidane, mais le milieu de terrain re-
vient de loin. En effet, le joueur n’entrait
pas dans les plans de l’entraîneur fran-
çais cet été, et un départ semblait même
certain. D’ailleurs, cela aurait pu faire les
affaires de Florentino Pérez.

Le Real aurait proposé James
au Napoli

Ce mercredi, Mundo Deportivo confirme
l’intérêt du FC Barcelone et du Real Ma-
drid pour Fabian Ruiz. L’international
espagnol serait dans les petits papiers du
président merengue pour renforcer l’en-
trejeu, mais Florentino Pérez aurait déjà
tenté sa chance cet été. Selon plusieurs
sources citées par le quotidien catalan, le
Real Madrid aurait proposé les services
de James Rodriguez à Aurelio De Lau-
rentiis afin de faciliter l’arrivée de Fabian
Ruiz vers la Casa Blanca. Une offre qui
n’a visiblement pas convaincu le Napoli.

Barcelone : Cristiano Ronaldo aurait fait
le forcing pour un joueur du Barça…

Real Madrid : Pérez aurait tenté un gros
coup avec James Rodriguez !

Àla recherche d’un succes-
seur à Sylvinho sur le
banc de l’Olympique

Lyonnais, le président Jean-Mi-
chel Aulas aurait tenté sa
chance avec José Mourinho.
Les spéculations vont bon train
concernant l’identité du pro-
chain entraineur de l’Olym-
pique Lyonnais. Débarqué
seulement quelques mois après
son arrivée, Sylvinho a réalisé le

plus mauvais début de saison du
club rhodanien depuis 1995.
Désormais, Jean-Michel Aulas
doit lui trouver un successeur et
plusieurs pistes sont évoquées,
notamment celle menant à Lau-
rent Blanc.
L’Angleterre plutôt que

l’OL pour Mourinho
D’après les informations de
RMC Sport, Jean-Michel Aulas
souhaiterait un « grand nom »

pour succéder à Sylvinho et ce
mardi, il aurait pris contact
avec José Mourinho. Libre de
tout contrat depuis son échec à
Manchester United la saison
dernière, le Portugais aurait
pourtant éconduit les avances
de l’Olympique Lyonnais. La
raison ? Il donnerait sa priorité
à l’Angleterre, où il pourrait
trouver un poste « rapidement
».
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Le Salon international de la
récupération et de la valo-
risation des déchets "Re-

vade 2019" se veut une
opportunité, pour les opérateurs
économiques participants et les
visiteurs, de connaître de près les
différents matériels et techniques
utilisés dans le domaine de récu-
pération des déchets, ainsi que
les nouveautés auxquelles sont
parvenus certains pays en ma-
tière de techniques de recyclage
et de valorisation.
Pas moins de quatre-vingt (80)
exposants venus de différentes
régions du pays, dont des entre-
prises spécialisées dans le tri, le
recyclage et la valorisation des
déchets, ainsi que des associa-
tions activant dans le même do-
maine, ont pris connaissance des
différentes facilités qu'accordent
les différents dispositif de l'Etat
spécialisés en la matière, notam-
ment l'investissement dans l'éco-
nomie circulaire.
D'après le Directeur général de
l'Agence nationale des déchets,
Karim Ouamane, ce salon per-
mettra aux exposants algériens
de conclure des partenariat fruc-
tueux avec certains opérateurs
des pays africains participants, à
l'instar de l'Anglo, du Sénégal et
de la République Démocratique
du Congo (RDC).
Indiquant que la quantité des dé-
chets produits par l'Algérie an-

nuellement s'élevait à 34 millions
de tonnes, M. Ouamane a souli-
gné qu'un faible taux compris
entre 7 et 10 % seulement est re-
cyclé et valorisé.
Cette quantité de déchets non ré-
cupérée actuellement représente
une valeur marchande estimée à
40 milliards de dinars algériens
(Da) et peut également créer
100.000 emplois dont 40.000 em-
plois directs, a-t-il fait savoir.
Le même responsable a estimé
qu'il est devenu désormais impé-
ratif de favoriser l'investissement
dans le domaine de l'économie

circulaire en vue d'encourager
un plus grand nombre d'entre-
preneurs à s'engager dans ce cré-
neau ami de l'environnement et
qui est à forte valeur ajoutée
pour l'économie nationale.
Parmi les facilitations offertes
dans le domaine de l'économie
circulaire, "l'exonération fiscale
et l'accompagnement technique
de ces projets par le ministère de
l'environnement et des énergies
renouvelables", a-t-il ajouté.
Selon le représentant du Centre
national du registre de com-
merce (CNRC), près de 10.000

entreprises activent dans le do-
maine de la protection de l'envi-
ronnement, dont des entreprises
spécialisées dans le recyclage des
déchets de verre, de plastique et
de carton, à travers tout le terri-
toire national.
Le même représentant a aussi af-
firmé que le CNRC avait accordé
de grandes facilitations aux
jeunes désirant investir dans
l’économie circulaire et annulé
plus de 14 conditions d’octroi du
registre de commerce, dont la
présentation du casier judiciaire
et de l’acte de location.

Entre autres stands, le pavillon
de l’Agence nationale de soutien
à l’emploi des jeunes (ANSEJ) a
affiché des pancartes montrant
aux jeunes les différentes facili-
tations qui leur sont accordées
pour les encourager à investir.
Parmi les incitations accordées
par l'Ansej, la facilitation de la
création de micro-entreprises au
financement tripartite avec la
participation du jeune investis-
seur, de la banque et de "l’An-
sej" qui l’accompagne durant la
réalisation du projet relatif à
l’économie circulaire.

Revade 2019: Connaître les nouveautés en techniques 
de recyclage des déchets

Le Coordonnateur national du Plan
Cancer, Messaoud Zitouni, a dé-
ploré lundi à Alger, le "manque en

matière d’informations fiables" s’agis-
sant de la prise en charge du cancer en
Algérie, préconisant une "base de don-
nées nationale" s’agissant des aspects
thérapeutique et de prévention de la ma-
ladie.
"Les registres du cancer sont très effi-
caces mais ne comportent pas encore
toutes les solutions aux problèmes.
Lorsqu’on veut analyser les résultats
aussi bien sur le plan thérapeutique que
de la prévention de la maladie, nous ne
disposons pas d’informations fiables", a
déclaré le Pr Zitouni, à l’ouverture des
travaux de la rencontre d’information
sur les avancées en matière de dépistage
du cancer en Algérie.
Une rencontre est organisée par le minis-
tère de la Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière, à l’occasion d’Oc-
tobre Rose", le mois mondialement dédié
à la sensibilisation et de prévention du
cancer du sein, en collaboration avec l’as-
sociation El Amel-CPMC (Centre Pierre
et Marie Curie d’Alger) d’aide aux can-
céreux.
Revenant sur les principaux axes du Plan

cancer quinquennal (2015-2019), le Pr Zi-
touni a ainsi préconisé la mise en place
d’un "système de déclarations fiable" des
décès, lequel est indispensable pour tout
registre du cancer : "Lorsque nous
sommes dans un programme national de
santé, il faut une base de données natio-
nale. Il n’est pas normal que, le plus sou-
vent, nous nous rabattions sur des
chiffres qui nous viennent de l’étranger",
a-t-il commenté.
Pour le spécialiste, le diagnostic précoce
reste l’action de "priorité absolue" à en-
treprendre afin de prévenir tout type de
cancer, dont celui du sein, et d’en réduire
le taux de mortalité, notant que "depuis
1962, le dépistage a été au cœur des poli-
tiques nationales de santé, insistant sur la
nécessité de "la prise en charge du circuit
du malade".
A commencer, a-t-il explicité, par un
diagnostic qui se fasse de manière "orga-
nisée, rigoureuse et rationnelle", ce pour-
quoi le Plan Cancer est "centré" sur le
malade, a-t-il rappelé, avant de souligner
que la mise en œuvre de celui-ci "néces-
site une stratégie aussi bien planifiée que
le plan lui-même, lequel a besoin d’être
géré par les professionnels du terrain qui
connaissent complexité des enjeux".

La Direction de la santé et de la po-
pulation (DSP) de la wilaya de
Tizi-Ouzou a lancé mardi une

large campagne de proximité pour sensi-
biliser la population locale sur le mous-
tique tigre et l'initier aux mesures de
prévention afin de se prémunir contre les
nuisances de cet insecte qui a proliféré
dans les régions côtières ces dernières se-
maines, a-t-on appris d'un responsable à
la DSP.
Cette campagne a été lancée avec l’en-
semble des services concernés dont les di-
rections des ressources en eau, des
services agricoles, des affaires religieuses
de l’éducation nationale, des bureaux
d’hygiène communaux, du mouvement
associatif et des comités de villages, afin
de sensibiliser les populations sur les me-
sures de préventions à observer, a affirmé
à l’APS le biologiste et chef de service à
la DSP, Dr. Oulamara Idir.
La veille, deux spécimens de moustiques

tigres ont été capturés, par des citoyens
dans la ville côtière d’Azeffoune, à une
soixantaine de kilomètres au Nord de
Tizi-Ouzou, qui les ont remis à l’établis-
sement public de santé de proximité
(EPSP), selon M. Oulamara.
Cette espèce de moustiques est notam-
ment reconnaissable aux rayures noires
et blanches sur le thorax et les pattes,
(leurs ailes noires et leur taille générale-
ment inférieure à celle du moustique
commun).
Le moustique tigre prolifère dans l’eau
propre qu’il choisit pour pondre ses œufs,
d’ailleurs il aime l’eau de pluie, pour se
reproduire. "Si on laisse deux gouttes
dans une bouteille d’eau minérale après
l’avoir consommée, celle-ci peut consti-
tuer un foyer à cet insecte pour prolifé-
rer", a mis en garde ce même
responsable, qui a invité les citoyens à ob-
server rigoureusement ces gestes.

Prise en charge du cancer : le manque
d’informations fiables" déploré

Tizi-Ouzou: lancement d'une large 
campagne de sensibilisation 

sur le moustique tigre
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Bonne nouvelle pour les hy-
pertendus algériens  ! Et
pour cause, ‘’Boehringer

Ingelheim’’, l’un des « leaders »
mondiaux de l’industrie pharma-
ceutique, annonce le lancement
du premier lot de son médica-
ment antihypertenseur produit
localement en Algérie, et qui
vient « couronner » sa collabora-
tion avec ‘’BIOPHARM’’ pour
« booster » son innovation médi-
cale en matière de contrôle de
l’hypertension. 
Selon en effet un communiqué de
presse de la compagnie pharma-
ceutique, les patients ont désor-
mais accès au «  meilleur  » des
innovations médicales alle-
mandes en matière d’antihyper-
tenseurs fabriqués chez nous.
‘’Boehringer Ingelheim’’ reste
axé sur des partenariats « dura-
bles » qui reposent sur des bases
« solides », en « exploitant » les
synergies et en « renforçant » la
capacité de production, tout en
«  favorisant  » les transferts de
connaissances et de technologies.
« La société renforce ses capaci-
tés via des partenariats solides vi-
sant à combler les besoins
médicaux non satisfaits en Algé-
rie. Le renforcement des capaci-
tés et les transferts de
technologies sont des éléments
clés de l’expansion de la société
en Algérie », explique la même
source qui rappelle qu’en 2016,
‘’Boehringer Ingelheim’’ avait
« renforcé » ses capacités locales
en Algérie en transférant la pro-
duction de son antihypertenseur
à l’usine de fabrication de ‘’BIO-
PHARM’’ à Oued Smar (Alger).
« L’usine de fabrication applique
les normes internationales les
plus strictes en matière de fabri-
cation de produits pharmaceu-
tiques. La production est
soutenue par une approche ro-
buste garantissant les meilleures
pratiques internationales, les
transferts de technologie comme
renforcement des capacités  »,
ajoute le communiqué.
En Algérie, la prévalence de l’hy-
pertension est élevée et équivaut
à une prévalence variant de
35,3% à 44%. Les programmes
de prévention primaire conti-
nuent de mettre l’accent sur
l’adoption de modes de vie sains
en tant que moyens efficaces de

prévention et de contrôle de l’hy-
pertension.1 Cela reflète « l’en-
gagement  » de ‘’Boehringer
Ingelheim’’ à « répondre » aux
besoins des patients en Algérie.
Le professeur Naima Ham-
moudi, chef du Département de
Cardiologie à l’Etablissement
Hospitalier Spécialisé ‘’Maouch’’
Présidente de la Société Algé-
rienne d’Hypertension Artérielle
(SAHA) et Ancienne Présidente
de la Société Algérienne de Car-
diologie, a déclaré à cet effet que
le contrôle de l’hypertension ar-
térielle est une «  priorité  » de
santé publique en Algérie
Selon une étude récente, ‘’STEP-
WISE 2019’’, menée en aligne-
ment avec l’Organisation
Mondiale de la Santé, l’hyper-
tension serait prévalente chez
24% des adultes en Algérie. En
tant que maladie, l’hypertension
est souvent sous-diagnostiquée et
l’objectif thérapeutique est rare-
ment atteint, d’où la nécessité de
concentrer les efforts pour ren-
forcer le processus de diagnostic.
« En plus d’adhérer au bon trai-

tement médical, il faudrait envi-
sager une auto surveillance et
prescrire la Mesure Ambulatoire
de la Pression Artérielle
(MAPA), validée par toutes les
sociétés, car cela permettrait
d’éviter les terribles complica-
tions de cette affection. L'hyper-
tension artérielle est considérée
comme un tueur silencieux. Ses
complications sont graves au ni-
veau du cœur et des vaisseaux
(infarctus du myocarde, accident
vasculaire cérébral, insuffisance
cardiaque, handicap). Pourtant,
les traitements nécessaires exis-
tent et ont prouvé leur efficacité
en association bien sûr avec les
mesures hygiéno-diététiques.
Trois classes de médicaments
sont validées par les dernières re-
commandations internationales
avec à leur tête les antagonistes
du système rénine-angiotensine
(RAS). Les efforts visant à pro-
duire localement ces antihyper-
tenseurs marquent une nouvelle
étape dans l’amélioration de l’ac-
cès aux soins pour les patients
hypertendus », a détaillé Ham-

moudi.       
Une coopération 

gagnante-gagnante avec
BIOPHARM

De son coté, Bencheikh Toraya,
du Site Manager d’Oued Smar
de ‘’BIOPHARM’’ a estimé que
le succès de l’accord de produc-
tion avec ‘’Boehringer Ingel-
heim’’ est le résultat de
collaborations « positives » entre
les secteurs privé et public, qui
« encouragent » la production lo-
cale de médicaments. « En tra-
vaillant ensemble, non seulement
nous réduisons le profil de risque
en facilitant l’accès à une innova-
tion thérapeutique clé pour lut-
ter contre l’hypertension
artérielle, mais nous renforçons
également le profil de l’Algérie
en tant que plaque tournante de
la production pour le secteur
pharmaceutique dans la région
», a-t-elle affirmé, imitée par Ba-
chir Batel, Directeur Général et
Responsable de ‘’Human
Pharma’’, ‘’BoehringerIngel-
heim’’, Afrique du Nord et de

l’Ouest. « La production du pre-
mier médicament hypertenseur
en Algérie est une étape clé dans
la réalisation de notre promesse
d’améliorer l’accès et la disponi-
bilité de nos traitements par le
biais de productions locales qui
répondent aux besoins médicaux
non satisfaits des patients. Notre
collaboration avec BIOPHARM
reflète notre engagement à entre-
tenir de tels partenariats visant à
renforcer les capacités nationales
en matière de soins de santé.
Notre objectif est de travailler
avec nos partenaires pour ren-
forcer les capacités, tout en déve-
loppant et en facilitant les
transferts de technologie et en
garantissant aux patients l’accès
aux médicaments nécessaires.
Nous adoptons une approche ho-
listique en intégrant la re-
cherche, les partenariats,
l’éducation médicale et les efforts
d’amélioration des compétences
afin d’améliorer l’ensemble des
soins de santé en Algérie », a-t-il
fait savoir.

Abdellah M.

Un antihypertenseur algérien mis sur le marché
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Recrutement : quatre étapes clés pour choisir entre deux candidats

Il ne reste enfin que deux can-
didats en lice pour une mis-
sion qui se révèle de grande

importance dans le développe-
ment de votre entreprise, dans la
cohésion des équipes… Lorsque
l’on a à choisir entre deux postu-
lants de qualité qui paraissent
tous les deux convenir à l’emploi
et que leurs curriculum vitae res-
pectifs sont très convaincants, le
moment est crucial. Vous ne vou-
lez pas regretter votre décision et
vous vous trouvez en pleine hési-
tation. Voici quelques techniques
que vous pourriez utiliser pour
faciliter votre choix. 
1. Testez leur compétence

humaine
Si les diplômes, les compétences
techniques sont identiques, il est
nécessaire de trouver le point où
un candidat surpasse l’autre
pour les départager. La compé-
tence humaine est donc un cri-
tère à analyser chez une
personne après ses connaissances
et ses expériences. Une personne
ne peut échapper à la vie en so-
ciété dans une entreprise. Savoir
travailler en équipe est indispen-
sable pour le bon fonctionne-
ment global du business.
Demandez aux deux candidats
de détailler des situations qui ont
demandé un travail d’équipe et
au cours desquelles ils ont parti-
culièrement brillé. Laissez-les
vous citer ce qu’ils ont fait pour
que chacun puisse atteindre l’ob-
jectif commun. S’il s’agit d’une
jeune, il a forcément participé à
des projets ou activités qui seront
une excellente source d’enseigne-
ment pour vous.

2. Mesurez le degré de
motivation de chacun

La motivation est l’essence qui
stimule la  productivité d’une

personne. Essayez de déceler
quel est le candidat qui est vrai-
ment enthousiaste pour le poste
que vous lui proposez. Le candi-
dat idéal est celui qui aime ap-
prendre de nouvelles choses tous
les jours et qui ne cesse lui-même
de se lancer de nouveaux défis
pour évoluer. Si l’un de vos can-
didats possède cette posture, il
agira pareillement lorsqu’il exer-
cera son travail dans votre entre-
prise. Pour mesurer sa
motivation, demandez-lui ce
qu’il fait pour entretenir
lorsqu’il affronte des situations
inédites. La réponse de deux can-
didats vous permettra de détec-
ter le meilleur.

3. Demandez l’avis de ses
futurs collaborateurs

Cela paraît négligeable, et pour-
tant, cette action vous permet de
connaître lequel des deux candi-
dats est le plus en harmonie avec
les futurs collaborateurs. Vous
pourriez organiser une petite
réunion dans laquelle vous pré-
senterez les candidats aux ac-
tuels membres de l’équipe. A la
suite de la rencontre, demandez
à ces personnes de donner leur
avis sur les deux postulants. Il
faut cependant faire attention
lors de cette dernière étape à ne
pas donner soi-même son juge-
ment en tant que dirigeant. Votre

avis pourrait influencer vos col-
laborateurs et la présentation
n’aurait pas servi à grand-chose.
Votre silence sera le garant pour
vous guider dans votre choix.

4. Organisez 
un entretien 

Un second entretien vous per-
mettra de mieux connaître les
deux postulants. Prenez-les dans
un seul entretien au cours duquel
vous les inciterez à participer à
une conversation ou à un débat.
Vous pourrez animer la conver-
sation en tant que médiateur.
Leurs réponses et leurs avis vous
permettront de mieux cerner
leur personnalité. Trouvez des

sujets de discussion qui pourront
faire sortir leur style de travail,
leur caractère, leur aptitude à
travailler en équipe et leur sens
critique. Laissez-les parler de
leurs expériences profession-
nelles, des problèmes fréquents
qu’ils ont rencontrés, les solu-
tions et les innovations qu’ils ont
apportées dans leur ancien tra-
vail. Attention de ne pas trans-
former cette rencontre en
tribunal.
En appliquant progressivement
ces quatre étapes, il vous sera
plus facile de choisir le candidat
qui répond à vos critères et qui
fera un bon élément au sein de
votre équipe.

La franchise est un véritable levier
de développement commercial.
Vous avez créé un concept qui

fonctionne, ou êtes sollicité pour ouvrir
un deuxième point de vente ? L'aventure
de la franchise vous tente, sans pour au-
tant savoir dans quoi vous vous engagez
? Evaluez si c'est une bonne idée.
Devenir franchiseur est un métier à part
entière, à ne pas envisager à la légère. S'il
comprend des avantages, il est indispen-
sable d'en mesurer également les exi-
gences.

Des avantages...
La franchise se définit comme un système
très structuré qui repose sur la collabora-
tion entre deux entreprises indépendantes
juridiquement et financièrement (le fran-
chiseur et le franchisé). Il est utilisé dans
de nombreux secteurs d'activités, com-
merces ou services, et les chiffres ne ces-
sent de progresser. En 2019, on compte 2
004 réseaux de franchise (+1,4%), pour
75 193 franchisés (+1,5%) et un chiffre
d'affaires de 62 milliards d'euros
(+4,1%), d'après la Fédération Française
de la Franchise.
La franchise permet de conquérir un
marché en s'appuyant sur un réseau d'in-
dépendants pleinement impliqués dans la
réussite de leur activité. Elle offre ainsi un
levier d'implantation efficace et solide sur
le territoire national (et éventuellement
international).
Elle repose sur une répartition des res-
ponsabilités entre le franchiseur, garant
de l'image de marque et de la stratégie de
développement, et les franchisés, respon-
sables du déploiement de leur activité en

local.
Il s'agit donc d'un système gagnant-ga-
gnant car toutes les parties ont un objectif
commun : la croissance du réseau.
... mais également des exigences !
Embarquer dans l'aventure des entrepre-
neurs indépendants qui jouent la carte de
la confiance et font reposer leur réussite
sur votre concept vous met face à  vos
obligations.
Il faut bien comprendre qu' être franchi-
seur est un second métier, auquel vous de-
vrez vous former. Il vous faudra dès le
départ évaluer les moyens à mettre en
oeuvre pour expérimenter le concept, dé-
velopper le réseau, animer vos franchisés,
innover... C'est tout une organisation et
un management spécifiques à la gestion
d'un réseau d'indépendants qu'il vous
faudra construire. Une directrice de ré-
seau confie : " On ne gère pas du tout de
la même façon un réseau de succursales
et des franchisés... Les hommes ne se ma-
nagent pas avec les mêmes ressorts.".
Un expert de la franchise, membre du
Collège de la Fédération Française de la
Franchise sonne l'alerte : " Beaucoup de
personnes se lancent en franchise en pen-
sant que c'est simple. Involontairement,
ils font des dégâts en partant sur de mau-
vaises bases avec leurs premiers franchi-
sés. " Il poursuit : " 90% des échecs en
franchise ne sont pas liés au modèle éco-
nomique, mais à l'absence d'anticipation.
Contre cela, il faut s'assurer des éléments
préalables, planifier, se poser les bonnes
questions et anticiper les réponses, pour
ne pas être pris au dépourvu. "

Franchiser mon concept :
une bonne idée ?

Les techniques de gestion de l’entre-
prise ont beaucoup évolué ces dix
dernières années. Si dans les an-

nées 80, il suffisait de rassembler le coût
de la main-d’œuvre, des frais généraux et
des produits de matières premières pour
obtenir le coût de revient, le calcul est
rendu plus complexe aujourd’hui, car les
charges sont nombreuses.
Il existe aussi bien des charges directes
que des charges cachées avec lesquelles
les entreprises peuvent se tromper. La
méthode ABC a été mise en place pour fa-
ciliter les calculs des charges de l’entre-
prise.

Qu’est-ce que
la méthode ABC ?

La méthode ABC ou Activity Based Cos-
ting est une méthode qui sert à calculer
les coûts effectués par l’entreprise pour
chacune de ses activités. Elle a comme
principe de diviser les activités au sein de
l’entreprise et d’analyser les coûts de
chaque activité pour obtenir le bénéfice
de chaque référence. 
Selon cette méthode, un produit ou un
client sollicite certaines activités, et c’est
la pratique de ces activités qui engendre
des coûts. Suite à cela, l’entreprise doit ef-
fectuer le lien entre ces activités et ses
charges afin d’obtenir l’inducteur de
coût. On peut définir l’inducteur de coût
par un indice dans lequel on retrouve les
produits de l’entreprise avec ses activités
issues d’une référence donnée. 

Calcul de coût de chaque 
activité

Le principe général de la méthode est de

calculer les coûts liés à chaque activité et
d’en tirer la performance des processus
transversaux. On étudie donc le coût lié
aux services, aux produits, aux clients,
aux gammes, aux unités de travail, aux
marchés. L’avantage de la méthode ABC
est que le dirigeant peut analyser à partir
de ces données chaque activité au sein de
la société ainsi que les procédés qui s’y
rattachent. Vous pouvez également en
tirer les points forts et les faiblesses de
chaque activité. Cela permet de déduire
les indices de performance, à partir des-
quels vous pourrez voir si les objectifs de
l’entreprise ont été atteints. Cette mé-
thode permet de découvrir les coûts ca-
chés liés à chaque activité. 
La méthode ABC et les calculs tradition-
nels Contrairement à la méthode ABC, le
calcul traditionnel s’effectue en fonction
des inducteurs de ressources et non en
fonction des produits. Ces inducteurs
sont liés à des activités et aux objets de
coût. La méthode ABC définit l’activité
par toutes les tâches élémentaires effec-
tuées par une personne ou un groupe de
personnes. L’activité a pour rôle de don-
ner un produit ou service à un client. 
Les étapes à suivre pour réaliser

la méthode ABC
Afin d’adopter cette méthode dans votre
entreprise, commencez par structurer vos
données de base. Classez-les en res-
sources. Ensuite, définissez les processus
internes ainsi que les activités. Rassem-
blez toutes les données. Établissez ensuite
le « Cost Accumulation Model » qui est le
classement de l’allocution des coûts. Cal-
culez les coûts et analysez ces résultats.

Entreprise : 
la méthode ABC
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Une délégation du Conseil de la nation
prend part à une Conférence sur les
TICS et la lutte contre le terrorisme

Une délégation parlementaire du Conseil de la Nation, prendra part,
les 10 et 11 octobre à Strasbourg (France), à la Conférence de haut
niveau sur les nouvelles technologies et la lutte contre le terrorisme,

co-organisée par
l'Assemblée parle-
mentaire du
Conseil de l'Eu-
rope (APCE) et
l'Assemblée parle-
mentaire de la Mé-
diterranée (APM),
indique hier un
communiqué du
Conseil. La déléga-
tion parlementaire
est composée des
sénateurs, Benali Benzaghou, Laïd Madoui et Boumediene Lotfi Chibane,
ajoute le communiqué. Plusieurs thèmes sont inscrits à l'ordre du jour de
ce cette conférence de haut niveau, à savoir: "les menaces terroristes et
l'impact des nouvelles technologies", "les ripostes internationales et na-
tionales au terrorisme", "les ripostes internationales et nationales aux
crimes et aux preuves électroniques", conclut le communiqué.

k.a

Classement 2IPD
L'Algérie gagne 5 places

Matchs amicaux 
Algérie Vs RD Congo / Algérie Vs Colombie

Mobilis au rendez vous avec les verts

L'Algérie a gagné 5 places
dans le classement interna-
tional de l'indice intégré

pour le développement postal
(2IPD), en décrochant la 119e
place sur 172 pays à l'échelle
mondiale, selon le dernier rapport
de l'Union postale universelle
(UPU), indique un communiqué
du ministère de la Poste, des Té-
lécommunications, des Technolo-
gies et du Numérique. "Selon le
dernier rapport de l'UPU, publié
à la veille de la Journée mondiale
de la Poste, célébrée le 09 octobre,

l'Algérie a enregistré une progres-
sion de cinq (05) places dans le
classement 2IPD, en décrochant
la 119e place sur 172 Etats (124e
en 2018)", précise le même com-
muniqué. "Ce classement a été
élaboré sur la base de plusieurs
critères objectifs dont la qualité
des services postaux offerts en
termes de distribution des cour-
riers aux niveaux national et in-
ternational, la précision et
l'innovation en matière de ser-
vices postaux intégrés offerts
selon les besoins des citoyens, tout

en tenant compte des Objectifs du
développement durable (ODD) en
matière d'activités postales, des
critères sur la base desquels a été
calculé le 2IPD", souligne la
même source. Cette progression,
ajoute le communiqué, reflète "les
efforts déployés, sur tous les
plans, par Algérie Poste (AP) qui
compte  aujourd'hui un réseau de
3.992 bureaux de poste et devra
atteindre les 4.000 d'ici fin 2019,
en sus des bureaux de poste mo-
biles au design moderne". 

S.I

Mobilis, partenaire officiel de la
Fédération Algérienne de Foot-
ball (FAF) et de l’Equipe Natio-

nale, encourage les verts à l’occasion de
leurs deux matchs amicaux prépara-
toires, en prévision des futurs échéanciers
des éliminatoires de la Coupe d’Afrique
des Nations 2021 et de la Coupe du
Monde 2022.  Ainsi, avant d’aller en
France pour affronter la Colombie le
Mardi 15 Octobre à 21h00 au stade

Pierre-Mauroy de Villeneuve-d’Ascq à
Lille, nos fennecs croisent le fer face à la
sélection de la République Démocratique
du Congo aujourd’hui  le Jeudi 10 Octo-
bre à 20h45 au stade Mustapha Tchaker
de Blida.   Ces deux rencontres amicales,
sont un excellent test pour redonner
confiance aux joueurs et maintenir leur
belle dynamique, vus que le mois de no-
vembre prochain, l’équipe nationale en-
tamera les éliminatoires de la CAN

TOTAL 2021 avec deux rencontres au
programme : face à la Zambie en Algérie,
et le Botswana en déplacement.  Mobilis,
fidèle à son engagement d’accompagner
et d’encourager l’Equipe Nationale, ne
ménagera aucun effort à les soutenir,
quelle que soit l’échéance sportive et le
lieu de son déroulement.Bon courage et
bonne chance aux fennecs!Dzayer Bladna
wel Khedra Dialna!

k.a

La 10ème édition du Salon international
des énergies renouvelables, des énergies
propres et du développement durable
(ERA) se tiendra du 21 au 23 octobre au
Centre des conventions "Mohamed Be-
nahmed" d'Oran (CCO), a-t-on appris
des organisateurs. Cet événement a pour
objectif essentiel de "faire connaître les
avancées et perspectives du programme
national de développement des énergies

renouvelables et d’efficacité énergé-
tique", a précisé la commissaire du
Salon, Linda Oulounis. Pour la 10ème
année consécutive, le Salon "ERA" réu-
nira les opérateurs des énergies renouve-
lables, nationaux et étrangers, qui
exposeront leurs réalisations et leurs pro-
jets, a-t-elle indiqué. La rencontre se pro-
pose ainsi de "faciliter la convergence des
efforts des acteurs majeurs directement

impliqués dans les dimensions écono-
miques et techniques du programme na-
tional des énergies renouvelables", a-t-on
souligné. Seront présents les secteurs de
l’énergie, de l’hydraulique et de l’assai-
nissement, de l’industrie, des finances et
assurances, les entreprises de sous-trai-
tance, les universités, les Centres de re-
cherche et  les jeunes porteurs de projets. 

B.M

Perturbations
Mobilis rassure ses abonnésMobilis informe son aimable clientèle que les perturba-

tions que certains clients durent ressentir  hier le
matin 05h55, ont été causées par un incident tech-

nique, au niveau des installations d’énergie. Grâce à l’interven-
tion diligente de nos ingénieurs, l’ensemble des fonctionnalités
ont été rétablies progressivement entre 9h30  et 10h50, heure
de la fin de l’incident. Mobilis s’excuse auprès de son aimable
clientèle, et ne lésinera pas sur les moyens pour garantir une
sécurisation accrue de ses infrastructures, afin d’assurer un
service optimal pour ses abonnés.

k.a

Accidents de la circulation 
6 morts et 8 blessés en

une journée
Six (6) personnes ont trouvé la mort et 8 autres ont été bles-
sées dans 8 accidents de la circulation enregistrés du 08 au
09 octobre (24 heures) à travers le territoire national, selon
un bilan établi hier par les services de la Protection civile. Le
bilan le plus lourd a été enregistré dans la wilaya de Batna
avec deux morts dans une collision entre un véhicule léger et
un camion, survenue sur la Route nationale RN88, au niveau
de la commune et daïra de Timgad, note la même source. Par
ailleurs, les plongeurs de la Protection civile ont repêché le
corps d'un homme âgé de 57 ans, mort noyé en mer dans une
zone rocheuse au lieu-dit Monté, dans la wilaya d'Oran.

k.a

L'Olympique de Marseille, a
ouvert sa première école
''OM school'' de football en

Algérie, au niveau du Complexe
"Foot Five" de Staouéli (Alger), ont
annoncé les organisateurs, avant-
hier à Alger. ''L'Olympique de Mar-
seille a toujours eu des relations
privilégiées et intimes avec l'Algérie.
Une des choses qui nous intéressent
le plus, et d'être en contact avec la
jeunesse algérienne. Nous estimons
que notre vrai public c'est les en-

fants et les adolescents. Ouvrir cette
école à Alger, c'est vraiment très
symbolique et ça prouve notre enga-
gement envers l'Algérie qui est un
pays moteur en football. Pour nous,
l'Afrique du nord est devenu une
priorité et on veut réaliser des
choses concrètes et qui dures'', a in-
diqué le directeur général du club
français, Laurent Colette, lors
d`une conférence de presse à Alger.
''Ce ne sera pas un programme
d'élite mais on espère accueillir

beaucoup d'enfants qui veulent
jouer et apprendre le football. Le
but n'est pas de rechercher la pièce
rare mais de permettre aux jeunes
de se frotter à une éducation foot-
ballistique et humaine complète'', a
t-il ajouté. Pour sa part, l'ancien
joueur de l'équipe de France, Basile
Boli, actuellement ambassadeur de
l'OM, s'est dit ''heureux'' de voir le
lancement de la première école de
l'OM en Algérie. 

k.a

Football 
L'Olympique de Marseille lance son école en Algérie


